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Le président de la République se rend 
au Portugal pour une visite d’Etat

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a quitté Alger lundi après-midi à 
destination du Portugal pour une 
visite d’Etat de deux jours.
Le président de la République a 
été salué à son départ à l’aéroport 
international Houari-Boumediene, 

par le Premier ministre, M. Aïmene 
Benabderrahmane, le Chef d’Etat-
major de l’Armée nationale 
populaire (ANP), le Général 
d’Armée Saïd Chanegriha, et 
le directeur de Cabinet à la 
Présidence de la République, M. 
Mohamed Ennadir Larbaoui.
Cette visite s’inscrit dans le 

cadre du renforcement des 
relations d’amitié historiques, de 
coopération et de bon voisinage 
entre les deux pays et vise à 
ouvrir de nouvelles perspectives 
et à étendre ces relations à des 
domaines plus larges au mieux 
des intérêts des deux peuples 
voisins.

AnniversAire du Front PolisArio:

Hommage et remerciements 
à l’Algérie et son peuple

Boughali reçoit la présidente 
de l’Association d’amitié 

du peuple chinois avec les 
peuples africains

L’Algérie condamne la prise d’assaut par un responsable 
de l’entité sioniste de la mosquée Al-Aqsa

AOUSSERD (Camps de 
réfugiés sahraouis) - Le 
nom de l’Algérie n’a pas 

cessé d’être cité et acclamé par 
les Sahraouis, responsables et 
citoyens, durant les festivités du 
50e anniversaire du déclenchement 
de la lutte armée et la création du 
Front Polisario, pour son soutien aux 
peuples opprimés et en termes de 
lutte pour l’indépendance.
Pour le président sahraoui et 
secrétaire général du Front Polisario, 
Brahim Ghali, le soutien de l’Algérie 
en faveur du peuple sahraoui est tout 
simplement inoubliable.
“L’Algérie et à sa tête, le président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, a réaffirmé sa position 
totalement cohérente avec la Charte et 
les résolutions des Nations unies ainsi 
qu’avec l’Acte constitutif de l’Union 
africaine et tout particulièrement 
avec les principes et les valeurs de la 
glorieuse Révolution du 1er novembre 
1954. Tous mes remerciements et ma 
gratitude au peuple algérien et au 
grand Etat algérien”, a déclaré M. 
Ghali lors de son allocution marquant 
le début du défilé militaire organisé 
samedi à Aousserd, dans les Camps 
de réfugiés sahraouis.
“Le peuple sahraoui n’oubliera 
jamais le soutien indéfectible et sans 
limites de l’Algérie”, a-t-il assuré.
Emboîtant le pas au président Ghali, 
le ministre sahraoui des Affaires 
étrangères, Mohamed Sidati, a 

indiqué, vendredi soir, en conférence 
de presse à laquelle ont assisté 
nombre de médias étrangers, que 
les Sahraouis “ne pourront jamais 
remercier l’Algérie assez” pour 
son rôle dans la défense de la cause 
sahraouie.
Même son de cloche chez le vice-
président du Parlement sahraoui, 
Salek Mohamed El Mehdi, pour 
qui les acquis et succès de la cause 
sahraouie à l’échelle internationale 
doivent beaucoup à l’Algérie.
Le secrétaire général de l’Union des 
journalistes et écrivains sahraouis, 
Nafaai Ahmed Mohamed, chargé 
également durant les festivités de 
l’animation et l’accompagnement 
des délégations étrangères, a déclaré 
samedi, lors de la conférence 
internationale de solidarité avec 
le peuple sahraoui, que l’Algérie 
est le pays dont la présence et la 
disponibilité ne venaient jamais à 
manquer.
La reconnaissance et les 
remerciements à l’Algérie pour 
son rôle et sa position immuable 
en faveur de la cause sahraouie 
ont été exprimés également par les 

invités et amis étrangers du peuple 
sahraoui, pour qui l’Algérie est 
désormais un exemple à suivre pour 
les pays du monde entier en matière 
d’engagement et de défense des 
causes justes.
“L’Algérie, qui revient en force sur 
l’échiquier régional et international, 
est un atout inestimable pour le 
peuple sahraoui et sa juste cause”, se 
sont accordé à dire des représentants 
des Parlements cubain et vénézuélien.
“L’Algérie et l’Afrique du Sud, qui 
défendent le droit du peuple sahraoui 
à l’autodétermination, sont sans 
doute un acquis majeur pour la cause 
sahraouie aux fora internationaux”, a 
souligné de son côté la députée Sud-
africaine du parti du Congrès national 
africain (ANC), Makgabo Reginah 
Mhaule.
Par ailleurs, le nom de l’Algérie a été 
longuement scandé durant les défilés 
militaire et civil, ainsi que d’autres 
manifestations et les “Vive l’Algérie” 
fusaient de partout.
Le match qu’a disputé samedi la 
sélection sahraouie de football face 
au MC Alger a été d’ailleurs très 
suivi et commenté. “Peu importe 
le vainqueur, la grande victoire 
est de jouer avec un aussi vieux 
club de l’Algérie connu à l’échelle 
internationale”, a indiqué à l’APS, 
Zaydane, un habitant d’Aousserd, 
remerciant les initiateurs de ce match 
qui a fait connaître d’ores et déjà 
l’équipe sahraouie.

Le président de l’Assemblée 
populaire nationale (APN), 
Brahim Boughali a reçu, 

dimanche à Alger, la présidente de 
l’Association d’amitié du peuple 
chinois avec les peuples africains, 
Mme Lee Ben et la délégation 
l’accompagnant, indique un 
communiqué de l’APN.
Lors de cette audience, M. Boughali 
a exprimé sa “joie pour cette visite 
qui coïncide avec le 60e anniversaire 
de la première délégation médicale 
chinoise opérant en Algérie”, 
rappelant “les relations historiques 
liant les deux pays”, précise le 
communiqué.
Dans le même sillage, il a salué ‘”les 
bonnes relations liant les deux pays 
dans divers domaines”, relevant 
“le niveau privilégié des relations, 
traduit par le plan quinquennal de 
coopération stratégique globale 2022-
2026 visant à intensifier la coopération 
dans différents domaines”.
A cette occasion, le président de 
l’APN a exprimé “son optimisme de 
voir l’action parlementaire se hisser 
à la hauteur des aspirations des deux 
peuples à travers l’intensification 
des concertations, l’échange 
d’expériences entre parlementaires et 
l’activation du rôle des deux groupes 
d’amitié”, saluant “les efforts de 
Mme Lee Ben dans le renforcement 

des relations avec les Etats africains, 
“ainsi que les aides de la Chine 
à l’Afrique en vue de soutenir le 
développement”.
Il a salué, en outre, ‘”les efforts 
déployés par la Chine en vue de 
résoudre les tensions et les conflits 
avec des moyens pacifiques”, 
rappelant “la position de l’Algérie 
soutenant l’unité de la Chine 
populaire”.
A son tour, Mme Lee Ben a exprimé 
“sa joie pour sa première visite en 
Algérie”, saluant “la dynamique 
socioéconomique qui marque le pays 
et les liens d’amitié liant les deux 
pays”.
Elle s’est également réjouie de 
la qualité des échanges, au sortir 
de la “séance de travail avec les 
représentants des entreprises et 
de la communauté chinoises en 
Algérie et leur aspiration à élargir les 
domaines de partenariat”, appelant 
à ‘”intensifier la coopération dans 
différents domaines au service des 
deux peuples”.

L’Algérie a condamné 
dans “les termes les plus 
fermes”, la prise d’assaut 

de la mosquée Al-Aqsa par un 
responsable de l’entité sioniste dans 
“une violation flagrante et répétée” 
du droit international, et a appelé 
la communauté internationale à 
assumer toutes ses responsabilités 
face à une grave escalade de 
l’occupant sioniste à l’encontre 

du peuple palestinien, a indiqué 
lundi un communiqué du ministère 
des Affaires étrangères et de la 
Communauté nationale à l’étranger.
L’Algérie condamne dans “les 
termes les plus fermes” la prise 
d’assaut de la mosquée Al-Aqsa 
par un responsable de l’occupation 
sioniste, sous la protection des 
forces d’occupation, dans “une 
violation flagrante et répétée du droit 

international et des décisions de la 
légalité internationale pertinentes”, 
lit-on dans le communiqué.
L’Algérie réitère sa condamnation 

de ces pratiques provocatrices qui 
font suite à une série d’agressions 
sionistes systématiques contre le 
peuple palestinien et ses droits 
légitimes inaliénables et appelle 
la communauté internationale à 
assumer toutes ses responsabilités 
face à une grave escalade 
de l’occupant sioniste et son 
intransigeance à l’encontre du 
peuple palestinien, ajoute le 

communiqué.
L’Algérie réaffirme son entière 
solidarité avec le peuple palestinien 
frère, ainsi que sa position constante 
en faveur de la cause palestinienne 
juste pour le recouvrement de 
ses droits légitimes, notamment 
le droit à l’établissement de son 
Etat indépendant avec El-Qods 
Echarif comme capitale, conclut le 
communiqué.
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Le Conseil national économique, social préconise 
le permis à points pour diminuer les accidents de la route

La DGSN recrute plusieurs 
milliers d’agents de police 

en 2023

Lancement de la vignette 
automobile en ligne 

à compter de cette date

Le Conseil national 
économique, social et 
environnemental (CNESE) 

a préconisé la mise en place « 
effective » du permis à points en 
tant que mesure « coercitive » et « 
efficace » pour réduire le nombre 
des accidents de la circulation en 
Algérie.
Selon, le CNESE les accidents 
ont pris ces dernières années 
les dimensions d’un « véritable 
fléau » avec un coût économique 
représentant 1,4 % du produit 
national brut (PNB).
Le Conseil national économique 
et social (CNESE) a présenté 
des mesures pour améliorer la 
sécurité routière en Algérie. Le 
CNESE estime qu’un système 
de points intégrés au permis de 
conduire serait « judicieux » 
pour encourager les conducteurs 
à être plus prudents sur la route. 
Ce système serait à la fois « 
pédagogique et répressif » en 
décourageant les conducteurs 
de commettre des infractions 
au Code de la route. Le permis 

de conduire serait invalidé en 
cas d’épuisement des points. 
Le CNESE considère que les 
nombreux réajustements du Code 
de la route ont eu un impact 
significatif sur la sécurité routière.
Le CNESE estime que la 
réduction des accidents de la 
route aurait un impact positif 
sur la croissance économique 
et le bien-être des populations. 
Les accidents de la route ont un 
coût exorbitant pour l’État, car 
ils privent la population active 
d’adultes dans la fleur de l’âge 
et réduisent la productivité des 
travailleurs blessés. Le CNESE 
propose donc des mesures pour 
améliorer la sécurité routière en 
Algérie.

Une approche globale pour 
améliorer la sécurité routière

Le CNESE propose une 
approche globale pour améliorer 
la sécurité routière en Algérie. 
Cette approche implique 
différents secteurs, notamment 
la sensibilisation, la formation, 
l’amélioration de la qualification 

des conducteurs, le renforcement 
des mesures coercitives et le 
développement des modes de 
transport alternatifs.
Il considère qu’il est essentiel 
d’inculquer la culture de la 
sécurité routière aux générations 
montantes en promouvant la 
formation pour atteindre « 
l’intelligence routière ». Les 
campagnes de sensibilisation 
doivent être intensifiées pour 
toucher tous les usagers de la 
route, en particulier les jeunes 
motocyclistes et les piétons. Les 
nouvelles technologies peuvent 
également être utilisées pour 
sensibiliser les citoyens à la 
sécurité routière.
Le CNESE préconise la 
révision des procédures d’octroi 
d’agrément aux auto-écoles en 
se basant sur des programmes 
de formation modernes. La 
qualification des conducteurs 
routiers de véhicules de 
transport de personnes et de 
marchandises doit être améliorée. 
Il est également recommandé 

de renforcer le contrôle sur les 
sociétés de transport par bus 
en instaurant une rotation de 
conducteurs pour les longs trajets 
et en effectuant un contrôle 
technique des véhicules tous les 
trois mois.
Recommandant également de 
renforcer les mesures coercitives 
appliquées aux infractions au Code 
de la route. Le système de points 
intégrés au permis de conduire est 
un exemple de mesure coercitive. 
Il est également recommandé 
d’instaurer des contrôles routiers 
plus fréquents et de sévir contre 
les conducteurs qui commettent 
des infractions graves.

Développer les modes 
de transport alternatifs

Le CNESE préconise le 
développement des modes 
de transport alternatifs pour 

réduire le trafic routier. Il est 
recommandé de développer le 
réseau de chemin de fer pour le 
transport de marchandises et de 
voyageurs. Le transport de masse 
en milieu urbain, comme le 
transport collectif en site propre 
et les gares multimodales, doit 
également être développé.
Enfin, pour le chapitre relatif 
aux infrastructures routières, 
le CNESE met en exergue 
la nécessité d’aménager les 
routes suivant les standards 
internationaux, notamment pour 
ce qui de la signalisation qui permet 
de réduire considérablement le 
nombre d’accidents de la route, 
de renforcer le programme 
d’entretien des routes, de réaliser 
des voies express au niveau des 
axes routiers entre les principales 
villes, le traitement des points 
noirs sur le réseau routier national 
et la mise en place du dispositifs 
de sécurité aux abords des 
chantiers de travaux.

La DGSN lance un nouveau 
recrutement en 2023 et compte 
engager plusieurs centaines de 

nouveaux policiers de sexe masculin. 
L’accès au poste se fait sur concours après 
sélection des dossiers des candidats. Les 
détails de la procédure ont été révélés sur 
le compte Facebook officiel de la Sûreté 
Nationale ce lundi.
La police algérienne recrute : comment et 
où postuler ?
Les détails de la procédure ont été révélés 
sur le compte Facebook officiel de la 
Sûreté Nationale ce lundi.  Le recrutement 
concerne spécifiquement les hommes 
voulant intégrer le corps de la police 
nationale. 2000 places sont à pourvoir au 
total pour la campagne de 2023, révèle le 
même communiqué.
Pour postuler, les candidats doivent 
déposer leurs dossiers au niveau des 
centres de sûreté des wilayas ou des 
communes concernées par le recrutement. 
La DGSN invite par ailleurs les intéressés 
à télécharger, à imprimer et à remplir le 
formulaire de candidature disponible sur 
les pages officielles de la police sur les 

réseaux sociaux (Facebook, Instagram, 
Twitter).
Pour ce qui est des critères d’adhésion, il 
faut être âgé d’entre 19 et 25 ans et avoir le 
niveau 3ᵉ année secondaire au minimum. 
La nationalité algérienne, le dégagement 
vis-à-vis du service national et un casier 
judiciaire vide sont également exigés. Pour 
plus de renseignements, la DGSN invite 
les intéressés à se rendre sur son site web.
La DGSN renforce ses équipes, plusieurs 
postes en demande
En janvier dernier, la DGSN avait lancé 
un recrutement de masse qui avait touché 
plusieurs domaines. Santé, travaux publics, 
statistiques, secrétariat… De nombreux 
postes différents étaient ainsi à pourvoir 
lors du dernier concours.
Les candidats alors en lice ont été 
départagés sur la base de leurs diplômes, 
de tests professionnels et d’épreuves 
personnalisées. Le dossier demandé 
comportait notamment les relevés de notes 
du cursus du candidat, ses attestations 
de travail ainsi que d’autres justificatifs 
prouvant les compétences de ces derniers.

La Direction Générale des Impôts 
(DGI) a annoncé aujourd’hui, le 
dimanche 21 mai 2023 à Alger, 

le lancement en ligne de la vignette 
automobile, et ce à partir de l’année 
2024. Cette initiative vise à moderniser 
les services de la DGI et à faciliter les 
procédures fiscales.
Selon la Directrice Centrale de la DGI, 
Souhila Souilamas, cette démarche 
s’inscrit dans le cadre de la numérisation 
et de la modernisation des services 
fiscaux. À l’occasion de la conférence 
annuelle des cadres de l’administration 
fiscale, elle a déclaré que « le projet de la 
mise en ligne de la vignette automobile 
est en phase de développement et il ne 
reste plus que les aspects juridiques à 
inclure dans la loi de finances ».
Elle a également précisé que ce 
projet était en cours d’intégration des 
informations relatives au registre national 
des véhicules, géré par le ministère de 
l’Intérieur et des Collectivités locales et 
de l’Aménagement du Territoire.
Une vignette automobile numérique 

pour un service plus efficace

L’intégration de cette vignette sur 
la plateforme numérique de la DGI 
permettra à l’administration fiscale de 
calculer la taxe liée à la carte grise en 
fonction du moteur du véhicule. Cette 
nouvelle carte grise en ligne permettra 
aux citoyens de payer cette taxe dans les 
meilleures conditions et d’éviter les files 
d’attente au niveau des autorités fiscales 
et des bureaux de poste.
De plus, Souhila Souilamas a ajouté que 
ce service permettra également à la DGI 
d’éviter les coûts « considérables » de 
gestion en numérisant cette opération 
et d’assurer un service de qualité aux 
citoyens.
Pour conclure, la vignette automobile 
en ligne est une initiative très attendue 
pour faciliter les procédures fiscales et 
moderniser les services de la DGI. Elle 
permettra aux citoyens de payer leur 
taxe de façon plus efficace et d’éviter 
les files d’attente. La numérisation de 
la carte grise permettra également à la 
DGI d’économiser des coûts de gestion 
considérables et d’assurer un service de 
qualité aux citoyens.



Mardi 23 Mai 2023

04 National SeybouSe Times

La CNAS distinguée par une médaille spéciale
pour l’innovation de l’AISS

Renforcement des mesures de surveillance 
pour le BEM et le BAC 2023

FinAlisAtion des dÉMArCHes AdMinistrAtives Pour HAdJ 2023 :

La date limite fixée 

La Caisse Nationale de 
Sécurité Sociale des 
Travailleurs Salariés 

(CNAS) a été honorée en 
recevant la médaille spéciale 
de l’innovation pour son projet 
novateur intitulé « fiches 
médicales électroniques».
Cette récompense a été 
attribuée lors du Forum 
Régional de la Sécurité Sociale 
pour l’Afrique, organisé par 
l’Association Internationale 
de la Sécurité Sociale (AISS) 
à Abidjan, en Côte d’Ivoire. 
Cette distinction témoigne 
de la valeur et de l’impact du 
système du dossier médical 
informatisé mis en place 
par la CNAS, qui permet 
une gestion plus efficace et 
transparente des données 

médicales des travailleurs 
salariés.
De son côté, la Caisse 
Nationale des Congés 
Payés et du Chômage-
Intempéries des Secteurs 
du Bâtiment, des Travaux 
Publics et de l’Hydraulique 
(CACOBATPH) a obtenu une 
attestation d’admissibilité 
au service « Indemnisation 
au chômage lié a la canicule 
». Une attestation de service 
d’envoi à distance des 
demandes d’échéancier de 
paiement et de recours lui a 
aussi été remise.
Dans le même contexte, la 
Caisse nationale des retraites 
(CNR) a été décernée une 
attestation pour ses services 
numériques dédiés aux 

retraités.
Cette reconnaissance 
témoigne de l’engagement 
de la CNR à fournir ainsi 
des solutions technologiques 
modernes pour faciliter les 
procédures administratives 
liées aux pensions de retraite.
Annonce de la CNAS pour 
la communauté algérienne à 
l’étranger

La CNAS avait récemment 
annoncé une mesure 
importante permettant aux 
membres de la communauté 
algérienne à l’étranger de 
souscrire volontairement au 
système national de retraite 
et de bénéficier des avantages 
liés à l’assurance maladie et 
maternité.
Cette initiative, mise en 

place conformément au 
Décret exécutif n°22-351 du 
18 octobre 2022, établit les 
conditions et les modalités 
spéciales pour l’affiliation 
volontaire des membres de 
la communauté algérienne à 
l’étranger qui exercent une 
activité professionnelle en 
dehors du pays.
Pour les membres de la 
communauté résidant à 
l’étranger, cette affiliation 
volontaire au système 
national de retraite présente 
de nombreux avantages. Ils 
pourront ainsi bénéficier 
des prestations en nature 
liées à l’assurance maladie 
et maternité, fournies par le 
système national de sécurité 
sociale.

Abdelhakim Belaabed, 
ministre de l’Éducation 
nationale, a annoncé 

samedi à Alger, lors de la 
réunion annuelle de préparation 
des examens de fin d’année, 
l’instauration de nouveaux 
dispositifs de surveillance pour 
les examens du BAC et du 
BEM cette année.
L’objectif de ces nouvelles 
mesures est de renforcer 
l’intégrité des examens, 
afin d’offrir des conditions 
optimales pour tous les 
candidats, qu’ils soient 
scolarisés ou libres.
Par ailleurs, M. Belaabed 
a affirmé que les sujets des 
examens seront accessibles et 
conformes aux programmes 
scolaires. « Nous avons 
veillé à adapter les sujets aux 
compétences des élèves moyens 
», a-t-il déclaré, ajoutant que 

« les sujets concerneront les 
cours dispensés en présentiel 
en classe », relevant que « tous 
les établissements scolaires 
resteront ouverts pour les 
candidats en présence des 
enseignants pour assurer la 
révision ». Il a également 
indiqué que 800.061 candidats 
se sont inscrits pour le BAC 
et 790.515 pour le BEM cette 
année.
Enfin, le ministre a souligné que 

les élèves qui ont été absents 
pour l’examen d’évaluation 
des acquis auront une nouvelle 
opportunité de passer ces 
épreuves les 18, 19 et 20 juin 
prochain.
Coordination renforcée pour 
la logistique et le suivi des 
examens
Pour les examens nationaux de 
cette année, à savoir le Brevet 
de l’enseignement moyen 
(BEM) et le Baccalauréat (BAC 

2023), M. Belaabed a appelé 
les directeurs de l’éducation 
à surveiller de près toutes 
les opérations logistiques et 
techniques, en collaboration 
avec les directeurs des branches 
locales du Bureau national des 
examens et concours.
Il a souligné l’importance 
d’une grande précision et 
rigueur lors de la transmission 
des notes d’éducation physique 
et sportive, ainsi que des 
statuts d’exemption aux 
centres régionaux de collecte 
de notes. Il a également insisté 
sur la nécessité de fournir 
des conditions adéquates 
pour les candidats à besoins 
spécifiques, et de sélectionner 
soigneusement les directeurs 
de centres d’examen.
BEM et BAC : Dates officielles 
des examens annoncées
Le ministère de l’Éducation 

nationale a récemment 
publié les dates officielles 
des épreuves du Brevet 
d’enseignement moyen (BEM) 
et du Baccalauréat pour l’année 
scolaire 2022/2023. Selon un 
communiqué de presse diffusé 
le lundi 13 mars 2023, les 
candidats devront se préparer 
pour ces examens cruciaux 
qui auront lieu à des moments 
précis.
Les épreuves du BEM se 
dérouleront sur une période de 
trois jours, du lundi 5 juin au 
mercredi 7 juin 2023.
Quant au Baccalauréat, les 
épreuves sont prévues du 
dimanche 11 juin au jeudi 15 
juin 2023. Les étudiants de 
terminale devront se préparer 
consciencieusement pour 
ces examens décisifs qui 
détermineront leur passage 
vers l’enseignement supérieur.

Le directeur général 
de l’Office national 
du hadj et de la Omra 

a précédemment demandé 
aux futurs pèlerins algériens 
d’accélérer le processus de 
finalisation des démarches 
administratives et sanitaires et 
le paiement des frais du hadj 
2023.
Par ailleurs, une première date 
a été fixée pour finaliser ce 
processus, mais ce délai a été 

prolongé pour le 20 mai 2023.
L’ONPO prolonge la date 
limite de finalisation des 
démarches administratives et 
sanitaires pour hadj 2023
Dans un nouveau communiqué 
publié sur sa page officielle, 
l’Office national du Hadj 
et de la Omra annonce la 
prolongation de la date 
limite de finalisation de ces 
démarches.
En effet, les futurs pèlerins 

algériens disposent désormais 
d’un délai qui s’étale jusqu’au 
22 mai 2023 à 20h. Et ce, 
pour accomplir les démarches 
administratives et sanitaires et 
payer les frais du hadj 2023.
Par ailleurs, l’Office national 
du hadj et de la Omra a fait 
savoir, dans son communiqué, 
qu’à l’issue de ce délai, les 
inscriptions dont les frais du 
hadj non pas été payés seront 
automatiquement annulées.
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AlGÉrie/itAlie:
 Un forum dédié à l’industrie automobile en Algérie en mai à Turin

L’Algérie, pays arabe le moins endetté en 2023 ? 
Le FMI révèle le classement

L’exploitation agricole Tazej débloquée, Salim Amra obtient 
gain de cause

L’Ambassade d’Algérie 
en Italie organisera 
le 29 mai courant à 

Turin (Capitale de la Région du 
Piémont) un Forum économique 
dédié aux “perspectives de 
développement de l’industrie 
automobile en Algérie”, visant à 
inciter les équipementiers italiens 
à développer leurs activités en 
Algérie après l’investissement 
engagé par le Groupe automobile 
“STELLANTIS”.
Le Forum sera organisé en 
collaboration avec l’Association 
nationale de la filière de l’industrie 
automobile italienne (ANFIA) 
et en partenariat avec le Groupe 
automobile “STELLANTIS”.
L’évènement entre dans le 
cadre du renforcement et de la 
diversification des relations de 
coopération et de partenariat 
algéro-italiennes et à la lumière 
de l’amélioration substantielle du 

climat des affaires en Algérie.
Ce forum, auquel prendra 
part une centaine d’acteurs 
économiques et institutionnels 
algériens et italiens, constituera 
une grande opportunité pour les 
opérateurs des deux pays activant 
dans la filière des composants 
automobiles d’explorer les voies 
et les moyens de coopération 
dans ce domaine et représentera 
un atout qui s’ajoutera aux séries 

d’accomplissements réalisés ces 
dernières années par les deux 
parties.
A travers cette rencontre, la 
Partie algérienne vise d’une 
part, à promouvoir l’image du 
pays par la présentation des 
réformes structurelles opérées 
par le gouvernement pour 
améliorer le climat des affaires, 
notamment l’adoption d’un 
nouveau cadre réglementaire des 

investissements, et d’autre part, 
à saisir la dynamique positive 
entrainée par le lancement 
officiel de la commercialisation 
de la marque “FIAT” en Algérie, 
le 19 mars dernier, pour inciter 
les équipementiers italiens à 
développer leurs activités en 
Algérie.
En effet, l’investissement 
important du géant italien de 
l’automobile à Oran, estimé à 
200 millions d’euros et dont 
l’entrée en production est prévue 
pour décembre prochain, vient 
conforter les choix politiques du 
gouvernement algérien pour faire 
émerger une véritable industrie 
automobile en Algérie.
Le programme du Forum 
comprendra une séance plénière 
et des panels thématiques 
consacrés au climat des affaires, 
à la compétitivité de l’économie 
algérienne et aux perspectives 

de développement de l’industrie 
des composants automobiles en 
Algérie.
En marge de l’événement, une 
rencontre “B2B” sera organisée 
avec certains équipementiers du 
Groupe “Fiat” et adhérents de 
l’ANFIA intéressés par le marché 
algérien. Elle permettra d’éclairer 
ces derniers sur les réformes 
entreprises par le gouvernement 
algérien en matière de promotion 
des IDE, sur les modalités 
administratives et opérationnelles 
pour développer leurs projets 
en Algérie, et enfin, sur les 
facilités accordées dans ce cadre, 
particulièrement en matière 
d’accès au foncier industriel.
En fin s’appuyant sur une 
diplomatie économique très 
active, l’Ambassade d’Algérie 
en Italie est résolument engagée 
à renforcer l’axe Alger - Rome, 
dans sa dimension économique.

La question des dettes 
extérieures est centrale 
dans les discussions 

économiques mondiales. 
Représentant le montant total 
dû par un pays à ses créanciers 
étrangers, cette dette peut être à 
la fois un outil d’investissement 
pour le développement et 
un fardeau pour l’économie 
nationale. Un récent rapport met 
en évidence les différences de 
dette extérieure entre les pays, 
avec un focus particulier sur 
l’Algérie.
Selon ce nouveau rapport, 
l’Algérie se distingue dans le 
monde arabe par son faible niveau 
d’endettement extérieur. En 
effet, la dette extérieure du pays 
ne représente que 1,6 % de son 

produit intérieur brut (PIB), un 
chiffre qui place l’Algérie à la fin 
de la liste dans le monde arabe. La 
Somalie et la Palestine précèdent 
l’Algérie avec respectivement 7,5 
% et 11,2 % de leur PIB.
Cette situation contraste 
fortement avec celle de pays 
comme la Bahreïn, où la dette 
extérieure représente plus de 
200% de son PIB, et le Soudan, 
où elle s’élève à 146,8 %.
Le faible niveau de dette 
extérieure de l’Algérie pourrait 
être attribué à divers facteurs, 
mais cette situation n’est pas 
exempte de défis.
PIB 2023 : l’Algérie dans le 
TOP 10 des pays arabes les plus 
riches
L’Algérie fait son entrée dans le 

top 10 des pays arabes en termes 
de PIB, selon un rapport récent 
publié par le Fonds Monétaire 
International (FMI). Avec un PIB 
de 4 480 dollars par habitant, 
le pays nord-africain se classe 
à la dixième position, révélant 
ainsi son potentiel économique 
croissant.
Bien que dominé par le Qatar, qui 
occupe la première place avec un 
impressionnant PIB de 83 890 
dollars par habitant, ce classement 
met en lumière la progression de 
l’Algérie dans l’économie de la 
région. Les Émirats arabes unis se 
positionnent à la deuxième place 
avec un PIB de 49 450 dollars par 
habitant, suivis du Koweït avec 
33 650 dollars.
Parmi les autres pays présents 

dans le top 10, on retrouve 
l’Arabie saoudite, le Bahreïn, 
le Sultanat d’Oman, la Libye, 
l’Irak et la Jordanie, qui ont 
tous contribué à la dynamique 
économique de la région.
La Tunisie quant à elle se hisse 
à la 11e place avec un PIB de 4 
070 dollars par habitant, tandis 
que le Maroc se trouve à la 12e 
position avec un PIB de 3 750 
dollars. Ces chiffres témoignent 
de l’importance économique des 

pays d’Afrique du Nord.
L’Algérie, riche en ressources 
naturelles telles que le pétrole 
et le gaz, a su diversifier son 
économie au fil des années en 
investissant dans des secteurs 
tels que l’agriculture, le tourisme 
et les énergies renouvelables. 
Ces efforts ont contribué à 
la croissance économique du 
pays et à son ascension dans le 
classement régional.

Nouveau dénouement 
dans l’affaire Tazej à 
Djelfa/M’sila. Le gérant 

du groupe annonce la reprise des 
activités de l’exploitation, après 
plusieurs mois de « blocage » 
administratif.
Salim Amra revient avec 
enthousiasme dans une nouvelle 
vidéo annoncer l’obtention 
des documents nécessaires à la 

concrétisation du projet agricole. 
Il ne manque pas d’adresser ses 
sincères remerciements aux partis 
qui ont assuré la fluidification 
du processus, et annonce le 
démarrage des activités de 
l’exploitation en grande pompe.
Le projet agricole de Tazej 
à Djelfa enfin libéré de la « 
lenteur bureaucratique »
Le blocage dont souffrait le 
groupe Tazej pour l’exploitation 
d’une terre agricole située entre 
Djelfa et M’sila est terminé. Ce 
vendredi, le média Dz News 
publie une vidéo du gérant, 
Salim Amra, venu annoncer le 
lancement des activités après 
l’intervention des pouvoirs 
publics pour résoudre la situation.

Pour rappel, l’investisseur 
avait sollicité l’aide du médias 
pour dénoncer la procédure de 
régularisation administrative 
sans fin qui le bloquait dans son 
projet. Mouvement qui a valu à 
ce dernier gain de cause ; Tazej 
reçoit finalement les documents 
demandés pour étendre 
l’exploitation et lancer un projet 
connexe d’élevage dans la terre 
agricole située entre les deux 
wilayas.
« Grâce à l’intervention des 
autorités compétentes, les 
obstacles administratifs auxquels 
nous faisions face ont pu 
être écartés et nous avons pu 
obtenir les contrats de franchise 
nécessaire au démarrage de 

l’activité agricole ».
Salim Amra termine son message 
en adressant ses remerciements 
au président de la République, 
aux walis de Djelfa et de M’sila 
ainsi, qu’à tous les médiateurs qui 
ont eu une incidence sur l’affaire.
La bureaucratie manque de 
faire couler le projet agricole 
de Tazej à M’sila
En 2019, la société Tazej se lance 
dans un projet innovant : une 
exploitation agricole de grande 
envergure censée dispenser le 
groupe de matière première 
importée. Les 1500 ha prévus 
accueillent des arbres et des 
arbustes fruitiers qui, à terme, 
seront en mesure de produire 
plus que ce dont Tazej a besoin 

en concentré de fruits. Le groupe 
revendrait ainsi son surplus aux 
entreprises agroalimentaires 
locales, réduisant l’enveloppe 
d’importations du pays.
Un projet ambitieux qui a 
malheureusement subi les 
répercussions de la « lenteur 
bureaucratique » des autorités 
locales. Après avoir essayé à 
maintes reprises d’obtenir les 
agréments nécessaires pour 
continuer à développer le projet, 
alors à l’arrêt, le patron du 
groupe sort du silence et décide 
de médiatiser l’affaire pour 
obtenir de l’aide. Son initiative 
suscite ainsi une réponse inédite 
des administrations agricoles 
locales…
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AnnABA / CoMMerCe inForMel

Les vendeurs illicites 
et autres marchands ont toujours 

pignon sur rue

AnnABA / el HAdJAr

Les taxieurs augmentent 
les tarifs à leur guise 

AnnABA / MerCuriAle 

des Fruits et lÉGuMes

 Abondance et des prix mitigés

AnnABA / vieille ville

« PlACe d’ArMes»

Vaste campagne d'assainissement 
des lieux insalubres

En dépit des requêtes adressées aux 
autorités locales et aux services 
de sécurité, sur la ville. Des 

commerçants informels, installés sur 
la route destinée au trafic automobile à 
Annaba  bloquent, avec leurs brouettes 
de fortune, le chemin aux piétons comme 
aux automobilistes. S’ajoute à cela, les tas 
d’immondices et de détritus que génère 
le marché informel. "Nous souhaitons 
en tant que citoyens et consommateurs, 
que la wilaya mette fin à la situation 

désolante de ce marché de fruits et 
légumes, marquée par un manque criard 
d’hygiène et de non respect des normes de 
commercialisation de produits maraichers 
de large consommation", se sont exprimés 
des citoyens.  Envisager la délocalisation 
de tous ces commerçants vers un autre 
lieu pour exercer librement leurs activités. 
Cette anarchie a engendré beaucoup de 
désagréments chez les commerçants 
réguliers  et au sein de la population, vu 
les tonnes de déchets abandonnés par les 
vendeurs une fois la journée terminée.

Au marché des fruits et légumes 
d’Annaba comme certainement 
dans d'autres wilayas du pays, on 

n’a pas cessé de faire parler de lui, en raison 
de la cherté des produits disponibles en 
grande quantité, voir même en abondance 
en cette saison de printemps. En effet force 
est de constater à travers tous les marchés 
de la ville, que si les légumes de la saison, 
tels que  pomme de terre, ail, oignon, pour 
ne citer que ceux-là, le kg est vendu à un 
prix raisonnable, oscillant entre 50 et 70 
DA le kg. Ce n'est malheureusement pas le 
cas pour les fruits de saison qui connaissent 
une flambée incompréhensible pour  les 
citoyens surtout les pères de familles. En 
effet, à l'exemple de la cerise, où le kg est 
cédé dans la fourchette entre 2500 et 3000 

DA le kg, pour la pomme de chez nous, le 
kg s’affiche à 700DA le kg et voir plus, les 
pêches et autres fruits sont cédés à 500 DA 
le kg et plus,!  L'interrogation est qu’aucun 
des marchands détaillants  où ceux qui 
fréquentent les marchés de gros ne peuvent 
vous donner des explications probables à ce 
déséquilibre entre l'abondance et la cherté 
et par delà le phénomène de la spéculation.  
Certains marchands de détails qu'on a 
approché à ce sujet,  estiment que ce sont 
les gros barons qui régulent le marché de 
gros, par contre d'autres vous diront que le 
produit est vendu avant même d'être enlevé 
aux responsables des chambres froides. Ce 
qui veut dire que la chaine de spéculation 
a des beaux jours encore. Enfin, d'une 
manière ou d'une autre le consommateur 
reste le dindon de la farce.

Les habitants d’El Hadjar se plaignent 
de l'arrogance et du manque de 
professionnalisme de certains 

chauffeurs de taxi d’El Hadjar. Le constat 
fait dans cette commune laisse perplexe 
plus d’un usager de transport et ne présage 
pas d'une amélioration de la situation, vu 
la complexité du problème. 
En effet, de nombreux citoyens déplorent 
le manque de professionnalisme qui 
gangrène la corporation des chauffeurs 
de taxi. Ces derniers travaillent selon leur 
convenance et comme bon leur semble, 
comme s'ils étaient à l'abri du besoin, peut-
on entendre de la bouche de nombreux 
compatriotes. 

Quant aux fraudes constatées dans les 
tarifs pratiqués et entorses faites au 
règlement, elles sont devenues légion 
courante, au lieu de 65 DA, il vous sera 
exigé 70 DA au cas où le client souhaiterait 
être déposé au niveau du rond-point  d’El 
Hadjar,  le déplacement sera assimilé à 
une course tarifiée à raison de  150 DA. 
Cela sans compter l'arrogance manifeste 
et l'agressivité d'une grande partie des 
taxieurs vis-à-vis de leurs clientèles. En 
fait, en l'absence d'un plan de gestion de ce 
secteur précis, la profession a été investie 
par un genre nouveau de «taxieurs» à la 
recherche de sensations et autres effets 
pervers. C’est ce qui a amené les clients à  
opter pour les clandestins.

Une vaste opération de nettoiement, 
a été
lancée par les agents d’EPIC 

Annaba au niveau de la vieille ville « Place 
d’Armes » qui a nécessité la mobilisation 
de gros moyens pour rendre à la vieille 
ville son image d’antan, et la débarrasser 
des décharges,  où des ordures ménagères 
débordent un peu partout, gênant la 
circulation des personnes mais aussi 
celle des véhicules. Cette opération se 
propose de toucher les quartiers populeux 
et autres points noirs altérant l'image de 
cette localité mais également elle vise à 
impliquer les citoyens dans la propreté du 

milieu visant à créer un environnement 
sain et un cadre de vie embelli à Annaba. 
Des moyens humains et matériels assez 
conséquents, appartenant aussi bien aux 
entreprises étatiques que privées, ont été 
engagés pour atteindre l’objectif tracé 
pour la circonstance. Cette action sera 
accompagnée, par la réalisation de travaux 
d’embellissement et d’aménagement 
d’espaces verts et d’aires de jeux pour 
enfants. Plusieurs déchets composés de 
bouteilles en plastique, de plantes épineuses 
et autres détritus ont été. Les ordures 
domestiques ramassées et collectées seront 
bien évidement acheminées directement 
vers le centre d'enfouissement technique 
(CET) de Berkaâ-Zerka.

Sara.Y

Tayeb Zgaoula

S.F
Sara.Y



Avec leur bruit caractéristique et 
agaçant, les moustiques dérangent 
le quotidien des habitants de 

plusieurs quartiers de la Plaine Ouest, 
notamment les cités ‘’Errym’’ et ‘’8 
mars’’, qui vivent, depuis longtemps, ce 
cauchemar. Un insecte qui cause pas mal 
de nuisance et qui peut même parfois 
véhiculer des maladies. Malgré l’intensité 
du phénomène, aucun plan contre ces 
insectes volants n’a été mis en place à 
ce jour, et ce, en dépit des appels des 
habitants. Hormis quelques campagnes de 
démoustication, hors saisons, et astuces 
de prévention anti-moustique. Le souci 
n’est pas réellement pris en compte, et 
ce, en dépit des nombreuses doléances 
des habitants qui tirent la sonnette 
d’alarme sur ce phénomène récurrent. 
Un père de famille, nous confie : “Nous 
vivons un véritable calvaire dans nos 
appartements investis durant toute l’année 
par des moustiques agressifs qui nous 
empoisonnent la vie ! Aucun produit 
ne vient à bout de ces satanés insectes 
dont le bourdonnement à nos oreilles est 
incommodant » beaucoup d’habitants vous 

diront que le problème n’est pas seulement 
les piqures de moustiques, mais les risques 
d’infection qu’ils peuvent véhiculer. C’est 
pour cela que la crainte est multiple. Il est 
primordiale de désinsectiser les décharges 
sauvages, éliminer les eaux stagnantes, 
curer ou couvrir d’une moustiquaire les 
entrées et points sensibles, pour endiguer 
ce phénomène de plus en plus prégnant 
et devenu un cauchemar pour certains. 
Les habitants lancent un appel pour une 
véritable campagne de démoustication 
comme cela se fait chaque année dans 
certaines villes.

Une vaste campagne d’abattage 
des chiens errants, dans les cités 
de Sidi Amar, va être   organisée, 

selon notre source, et devrait se poursuivre 
dans les prochains jours.
Cette campagne entre dans le cadre de la 
lutte menée par les collectivités locales 
à travers les  communes de la wilaya, 
de même que celle menée contre les 
maladies à transmission hydrique (MTH) 
et les zoonoses qui se répandent comme 
une traînée de poudre. Rappelons que des 
dizaines de chiens sillonnent les rues et 
quartiers des cités et quartiers  d’Annaba 
semant la frayeur chez les citoyens. Les 
services concernés luttent encore avec des 

moyens rudimentaires, contre ce fléau, 
d’où la nécessité pour la structure sanitaire 
de la wilaya chargée des zoonoses, de 
mettre à jour son dispositif. 
Toutefois, les chiens errants ne sont 
pas repérés uniquement en ville. Ces 
animaux prolifèrent aussi, et surtout, 
aux abords des abattoirs et de tout autre 
endroit où se trouve de la nourriture. La 
lutte contre le phénomène des chiens 
errants en milieux rural et urbain, le 
traitement anthelminthique périodique 
des animaux domestiques, ainsi qu’une 
bonne hygiène de l’environnement, 
contribueront certainement à la protection 
de la population contre les risques de 
maladies infectieuses ou parasitaires, qui 
se transmettent des animaux à l’homme.
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Sara Boueche

AnnABA / triCHerie AuX eXAMens

Un phénomène qui prend de l’ampleur 
qui nécessite des mesures coercitives 

AnnABA / MÉFAits de lA droGue 

et HAlluCinoGÈnes 

Sensibilisation des stagiaires 
au centre de formation professionnel 

‘’Didouche Mourad’’

AnnABA / CitÉ errYM

Ces moustiques qui pourrissent 
la vie des habitants

AnnABA / sidi AMAr
Prochaine opération d’abattage 

des chiens errants 

La tricherie est un phénomène bien 
connu des établissements scolaires, 
malheureusement, ce phénomène 

commence à se propager d’une manière 
inquiétante durant ces dernières années, 
lors des examens. De prime abord, certains 
élèves considèrent la triche comme un 
moyen pratique et facile pour atteindre 
leur objectif, parce qu’ils pensent que 
la révision des leçons qui sont souvent 
surchargées ne peuvent pas remplacer 
le privilège que donne la triche. Pour 
eux «tricher c’est assurer la réussite». 
En outre, on peut déduire que les élèves 
d’aujourd’hui sont devenus trop paresseux 
et dépourvus d’ambition, voire de volonté 
ce qui les empêchent à fournir des efforts 
et d’améliorer leurs aptitudes et leurs 
compétences, par 
conséquent, la triche est leur ultime recours. 
La dégradation des valeurs morales 
figure parmi les raisons principales de ce 
phénomène. C’est pour cela que les élèves 
doivent être catégoriquement imprégnés 
de valeurs édifiantes qui les rends plus 
conscients afin d’éviter les habitudes 
malsaines comme la triche. Aujourd’hui, 
rares sont les élèves non tricheurs. Les 
tricheurs  deviennent anormaux, s’ils ne 
s’adonnent pas à ce moyen qui a pris de 
l’ampleur. Optant pour la tricherie, des 
élèves recopient les leçons, formules ou 
extraits de cours quelque part (même 

la calculatrice peut être employée) et 
prennent le soin de les dissimuler dans la 
copie destinée à l’épreuve, à l’intérieur des 
capuchons de stylo ou de stylo correcteur 
Tipp-Ex, communément appelé «blanco».
Une autre pratique consisterait à utiliser un 
crayon de couleur blanche qui s’assortirait 
avec la feuille blanche non suspecte à 
première vue, alors que pour rendre effectif 
le forfait, l’utilisation d’une couleur 
différente suffirait. En, effet la triche 
défavorise l’enseignement, nuit à la société 
et provoque de mauvais comportement 
chez les élèves. La lutte contre ce fléau 
est une responsabilité commune que 
doivent partager les parents, les élèves, les 
éducateurs et tous les décideurs chargés du 
système de l’éducation nationale.

La toxicomanie… un fléau qui touche 
beaucoup de gens de différentes 
souches sociales et catégories 

d’âge, notamment les adolescents. Un 
phénomène de plus en plus menaçant 
pour la société d’une manière générale. 
A ce sujet la gendarmerie nationale de la 
wilaya d’Annaba en collaboration avec la 
sûreté de wilaya ainsi que  l’association  
de wilaya de lutte contre la drogue dans 
le milieu des jeunes a organisé une vaste 
campagne de sensibilisation sur les 
méfaits de la drogue au niveau du centre de 
formation professionnelle de « Didouche 
mourad». Une initiative intéressante 
qui consiste à aller vers les jeunes pour 
mieux les sensibiliser sur les dangers et 
les méfaits résultant de la consommation 
de la drogue. En effet,  pour l’association, 
la lutte contre l’addiction à la drogue et la 

toxicomanie demeure une des priorités. 
Elle entend, à cet effet, intensifier ses 
actions contre ce fléau qui ronge la société, 
et particulièrement la jeunesse au cours de 
ces journées de sensibilisation, assistée des 
éléments de la gendarmerie nationale et de 
la sûreté de wilaya. Des moyens humains 
et matériels ont été mobilisés pour mener 
à bien ces journées, qui seront marquées 
par des interventions sur le terrain et des 
prises de contact direct avec les jeunes. Le 
but de cette initiative étant d’expliquer aux 
jeunes, les effets et les dangers de la drogue 
sur les plans sanitaire, familial et social, de 
se rapprocher d’eux, de les accompagner, 
de les prendre en charge en vue de trouver 
des solutions à leur cas, révèlera notre 
source. Il s’agit également de rassurer 
cette jeunesse et les parents qu’une équipe 
de psychologues est entièrement disposée 
à soutenir les jeunes qui sollicitent l’aide 
de l’association.

Sara.Y
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Le ministre de 
l’Hydraulique, Taha 
Derbal, a affirmé 

samedi passé a Bechar que “le 
projet d’envergure de transfert 
des eaux albiennes du champ 
de captage de Guetrani (200 
km au nord du chef lieu de 
wilaya), vers Bechar a pour 
unique objectif la sécurisation 
de l’alimentation en eau 
potable (Aep) des habitants 
de cette région du sud-ouest 
du pays”.
“Ce projet qui vient en appoint 
à celui de Boussir, et qui 
permettra à l’avenir la mise 
en place d’une nouvelle offre 
en eau estimée a 80.000 M3 
par jour, grâce à 26 forages 
de 550 mètres de profondeur, 
va contribuer à répondre aux 
besoins d’Aep des habitants, 
mais également à ceux des 
secteurs de l’agriculture, de 
l’industrie et du tourisme”, 
a-t-il précisé dans une 
déclaration à la presse en 
marge de sa visite du site de 
ce projet.
“Ce projet qui a nécessité 
un investissement sectoriel 
de 32 milliards de DA et 
dont la première phase des 
travaux de forages-témoins a 

donné des résultats positifs, 
porte sur la réalisation d’un 
total de 26 forages confiés 
à une entreprise publique 
spécialisée, d’un réseau 
de collecte des eaux sur 
un linéaire de 57 km, une 
canalisation de conduite vers 
Béchar de 213 km, trois (3) 
grandes stations de pompage, 
un (1) château d’eau d’une 
capacité de 20.000 mètres 
cubes (M3)”, selon Messaoud 
Maatar, directeur-géneral 
de l’agence nationale des 

barrages et des transferts 
(ANBT).
“En marge de ces travaux, 
il est aussi prévu au titre de 
ce même projet hydraulique 
d’envergure, la mise en 
place d’un vaste réseau 
de télégestion pour toute 
l’infrastructure de captage et 
transfert sur un parcours de 
270 km des eaux du champ de 
captage des eaux albiennes de 
Guetrani”, a-t-il expliqué.
“Ce projet, vise également 
la diversification des modes 

de production d’eau pour 
assurer la sécurité hydrique 
dans la région, en termes de 
besoins d’AEP, qui était dans 
le passé alimentée à partir du 
barrage de “Djorf Ettorba”, 
dont le niveau des eaux a 
énormément baissé à cause de 
la sécheresse qui sévit dans la 
région”, a-t-il ajouté.
“L’approvisionnement de 
la population de la région 
est assuré, actuellement, 
par un champ de captage 
d’une nappe similaire en 

l’occurrence celui de Boussir 
(190 km au nord de Béchar) 
avec une quantité transférée 
quotidiennement vers cette 
collectivité de 28.000 M3, 
grâce à une dizaine de 
forages”, a-t-il signalé.
Le ministre de l’hydraulique 
poursuivra dimanche sa visite 
de travail et d’inspection à 
Abadla (88 km au sud de 
Bechar), ou il procédera à la 
mise en service officiel du 
nouveau projet de transfert 
des eaux du champ de captage 
de Menounet, pour l’Aep 
des populations de cette 
collectivité, de même qu’il 
donnera le coup d’envoi 
du chantier de réalisation 
d’un chateaux-d’eaux d’une 
capacité de retenue de 25.000 
M3 à Bechar, inscrit et retenu 
pour ce chef lieu de wilaya 
dans le cadre d’une vaste 
opération de renforcement des 
infrastructures de stockage 
des eaux dont a bénéficier 
cette région et portant sur la 
concrétisation de trois (3) 
autres projets similaire soit 
une capacité de stockage 
globale de 100.000, pour le 
renforcement de l’Aep des 
habitants de cette région.

BeCHAr  

Le transfert des eaux du champ de captage de Guetrani 
vise la sécurisation de l’Aep des habitants de Bechar

Plus de huit (08) tonnes 
de médicaments et de 
fournitures médicales 

ont été affectées à la prise en 
charge des hadjis algériens 
dans les Lieux saints pour 
la saison du hadj 2023, a-t-
on appris samedi auprès de 
l’Office national du Pèlerinage 
et de la Omra (ONPO).
Mme Zahra Belkhirate, 
chargée de communication 
auprès de l’ONPO, a indiqué 
que 8,1 tonnes de médicaments 
et de fournitures médicales 
avaient été chargées à bord 

de deux avions affrétés par 
Air Algérie qui s’envoleront 
aujourd’hui à destination 
de l’Arabie Saoudite, et 
ce pour garantir une prise 
charge médicale optimale des 
pèlerins.
Concernant la procédure 
de paiement des coûts du 
Hadj pour la saison 2023, la 
même intervenante a précisé 
que 93% de hadjis s’étaient 
acquittés de ces frais à samedi 
matin, l’opération devant se 
poursuivre jusqu’à tard dans la 
même journée.

De son coté M. Samir 
Farhat, directeur général 
de la Pharmacie centrale 
des hôpitaux (PCH), avait 
affirmé dans une précédente 
déclaration que son institution 
avait préétabli une liste de ces 
médicaments et fournitures 
nécessaires.
 Pour sa part, le président 
de la mission médicale qui 
accompagnera les futurs hadjis 
cette année, Dr Mahmoud 
Dahmane a insisté lors d’une 
journée d’information et 
de sensibilisation au profit 

des membres de la mission 
médicale, sur la nécessité 

du respect des prescriptions 
détaillées dans cette liste.

Huit tonnes de médicaments et fournitures médicales 
pour la prise en charge des hadjis dans les Lieux saints

Des pluies, parfois 
sous forme d’averses 
orageuses, avec 

rafales de vent sous orages, 
affecteront, lundi soir et 
mardi, plusieurs wilayas de 
l’Ouest du pays, indique 

un bulletin météorologique 
spécial (BMS) émis par 
l’Office national de la 
météorologie (ONM).
Les wilayas de Mostaganem, 
Chlef et Relizane sont, 
ainsi, placées en vigilance 

“orange” du lundi à 21h00 
au mardi à 09h00.
Durant la période de validité 
de ce bulletin, les quantités 
de pluie sont estimées entre 
20 et 40 mm, précise le 
BMS.

Des pluies orageuses sur 
plusieurs wilayas de l’Ouest



Au Soudan, la culture de la gomme arabique 
menacée par la guerre

Meta condamné à une amende record de 1,2 milliard 
d’euros par le régulateur irlandais des données personnelles

Le pays fournit 70 % 
des exportations brutes 
mondiales de cet 

ingrédient clé des boissons 
gazeuses, des chewing-gums 
ou des médicaments, selon le  
monde fr.
La gomme arabique, ingrédient 
clé des boissons gazeuses 
ou chewing-gums, était une 
exportation phare du Soudan 
avant la guerre. Depuis mi-
avril, ses stocks sont au cœur 
des combats, les étrangers qui 
l’achetaient ont été évacués et 
les prix ont chuté.
 « C’est une vraie catastrophe 
pour les producteurs », s’alarme 
Adam Issa Mohammed, 
commerçant à El-Obeid, l’un 
des principaux marchés de 
gomme arabique, au sud de 
Khartoum. Et pas seulement 
pour les producteurs : 5 des 45 
millions de Soudanais tiraient 
directement ou indirectement un 
revenu de la production de ces 
cristaux de sève d’acacia durcie.
Pourtant, la gomme arabique du 
Soudan, qui représente 70 % des 
exportations brutes mondiales, 
avait résisté à tout, des conflits 
au réchauffement climatique. 
Signe que cet émulsifiant naturel 
est indispensable, Washington, 
qui a imposé des années 
d’embargo au Soudan, lui avait 
accordé une exemption spéciale. 
Les industries agroalimentaire 
et pharmaceutique ne peuvent 
en effet pas s’en passer : sans 
la gomme arabique, pas de 
boissons gazeuses, de chewing-
gums ou de médicaments.
Camions détruits
Mais aujourd’hui, après plus de 
cinq semaines de guerre entre 

militaires et paramilitaires, près 
d’un millier de morts, plus d’un 
million de déplacés et réfugiés 
et l’évacuation de la plupart des 
étrangers liés à son commerce, 
la gomme arabique n’est plus à 
l’abri. La majorité des combats 
se concentrent à Khartoum, 
où le gros de la production est 
généralement centralisée avant 
d’être exportée, et au Darfour 
(ouest), où est produite une 
partie de la gomme.
Si les affrontements n’ont pas 
gagné jusqu’ici Gedaref, près 
de la frontière éthiopienne, 
autre secteur où sont situés des 
champs d’acacias, ils y ont déjà 
changé les cours. « Comme il 
n’y a plus aucun acheteur, la 
tonne est passée de 320 000 à 
119 000 livres soudanaises », 
soit de 580 à 200 euros, rapporte 
à l’AFP Ahmed Mohammed 

Hussein, un producteur.
« On a de grosses quantités 
à vendre, mais personne 
n’achète car exportateurs et 
distributeurs ne trouvent plus 
aucun camion », renchérit Adam 
Issa Mohammed. A Khartoum, 
de nombreux camions ont été 
détruits dans les tirs croisés 
et des routiers ont été tués, 
rapportent des habitants. Et les 
conducteurs téméraires font 
face à un autre obstacle : dans 
les stations essence qui ne sont 
pas à sec, le prix du litre a été 
multiplié par 20.
Face aux inquiétudes sur le 
marché mondial, la Fédération 
internationale de la promotion 
de la gomme (AIPG), qui 
rassemble producteurs, 
importateurs et fabricants, 
assure que ses « entreprises ont 
assez de réserves importées du 

Soudan et d’autres pays dans 
leurs hangars pour absorber 
de possibles interruptions 
de l’approvisionnement ». 
L’AIPG ajoute que le Tchad 
et le Nigeriapeuvent aussi « 
contribuer de façon significative 
» à l’approvisionnement 
mondial.
Mais Othmane Abdessalam, 
employé d’une compagnie de 
transport maritime au Soudan, 
note que « les exportations 
en provenance du Darfour et 
du Kordofan via Khartoum, 
et particulièrement la gomme 
arabique, ont été fortement 
affectées » depuis le début de la 
guerre.
Désertification
En 2022, le pays avait exporté 
60 000 tonnes de gomme, selon 
Mostafa al-Sayyed Khalil, 
patron du Conseil de la gomme 

arabique du Soudan. Avec la 
guerre, difficile de dire combien 
le pays exporte aujourd’hui, et 
même d’estimer la production 
réelle de gomme, selon lui. « 
Une bonne part est produite 
dans des zones qui échappent 
au contrôle de l’Etat », rurales 
ou désertiques, tenues par des 
groupes armés, dit-il à l’AFP.
Au Soudan, l’acacia gommier 
pousse naturellement au milieu 
des champs sur une longue 
ceinture de 500 000 km2 – 
quasiment la superficie de la 
France – qui va de Gedaref au 
Darfour. Parce qu’il est l’un 
des arbres qui s’accommodent 
le mieux à la sécheresse et 
au changement climatique, 
bailleurs de fonds internationaux 
et pays africains ont misé sur 
lui pour boiser la « Grande 
Muraille verte ». Ce mégaprojet 
est censé couvrir d’arbres la 
bande du Sahel jusqu’à la Corne 
de l’Afrique pour ralentir la 
désertification.
La culture de l’acacia pourrait 
devenir une importante source 
de revenus pour des agriculteurs 
qui font pousser à l’ombre des 
gommiers cacahuètes, sorgho et 
millet, mais déjà avant la guerre, 
le cours local de la gomme 
était si bas que nombre d’entre 
eux préféraient transformer 
leurs acacias en charbon ou 
travailler dans les mines d’or 
environnantes. La guerre 
pourrait lui porter un coup 
fatal. Aujourd’hui, prévient M. 
Khalil, « si la ceinture d’acacias 
disparaît, tout le monde va 
plonger avec elle ».

Le géant américain se voit 
reprocher le transfert de 
données d’Européens 

vers les Etats-Unis. L’amende 
est la plus lourde jamais 
imposée dans le cadre du droit 
européen sur les données, selon 
le monde fr.
La société Meta, maison mère 
de Facebook, a été condamnée 
le 22 mai à une amende record 
de 1,2 milliard d’euros par la 
Data Protection Commission 
(DPC), le régulateur irlandais de 
la vie privée. Une somme sans 
précédent à l’échelle de l’Union 
européenne, qui surpasse de loin 
celle que l’entreprise Amazon 
avait été condamnée à verser en 
juillet 2021, qui était à l’époque 

de 746 millions d’euros.
La DPC, équivalent irlandais 
de la Commission nationale de 
l’informatique et des libertés 
(CNIL) en France, reproche au 
réseau social d’avoir continué 
à transférer des données 
personnelles de ses clients 
européens vers les Etats-Unis. 
En 2020, la Cour de justice de 
l’union européenne avait estimé 
que la possibilité réservée aux 
services de sécurité américains 
de pouvoir accéder aux 
données des européens était 
incompatible avec le droit de 
l’Union européenne en matière 
de protection des données.
Une décision attendue de 
longue date

Cette décision de la DPC, 
attendue de longue date, 
reproche spécifiquement à Meta 
d’avoir, pour ce transfert, utilisé 
les « Clauses contractuelles 
types », un mécanisme juridique 
pour le transfert de données 
insuffisamment protecteur.
En plus de l’amende, la 
CNIL irlandaise a ordonné 
à la plate-forme de cesser 
tout transfert de données des 
internautes européens vers 
les Etats-Unis à compter du 
12 octobre. L’entreprise a par 
ailleurs jusqu’au 12 novembre 
pour rapatrier les données des 
Européens collectées depuis 
2020 vers des datacenters situés 
à l’est de l’Atlantique.

Le blocage des transferts de 
données ordonné par la DPC 
doit faire l’objet d’une période 
de transition préalable et sera 
certainement suivi d’un appel 
de Meta devant la justice 
irlandaise. Dans l’intervalle, 
il est possible qu’un nouvel 
accord juridique encadrant le 
transfert des données soit trouvé 
entre les Etats-Unis et l’Union 
européenne. La commission 
européenne et les autorités 
européennes sont actuellement 
en pleine négociations : leur 
issue pourrait intervenir dans 
les prochaines semaines.
La DPC s’est vu doter de 
pouvoirs de régulation très 
importants depuis l’entrée en 

vigueur du Règlement général 
sur la protection des données 
personnelles (RGPD), en 
mai 2018 : le texte a mis en 
place des « guichets uniques 
» pour les grandes entreprises 
du numérique, qui font du 
régulateur national du pays où 
se trouve leur siège européen 
leur unique interlocuteur. 
L’Irlande, qui accueille ceux 
d’Alphabet (Google, YouTube), 
Meta (Facebook, Instagram, 
WhatsApp) et Microsoft, est 
donc en première ligne pour 
enquêter sur les plaintes visant 
les plus grandes entreprises 
mondiales du secteur.
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Trois Palestiniens tués par les forces israéliennes en Cisjordanie

Liban: Importantes manœuvres du Hezbollah, qui simule
 des attaques contre Israël

retrAites:

L’abrogation de la réforme pourrait pourrait nuire à l’avenir de
 la Corse, dit Marcangeli

JERUSALEM : Trois 
combattants Palestiniens 
ont été tués dans la nuit de 

dimanche à lundi lors d’un nouveau 
raid de l’armée israélienne dans le 
nord de la Cisjordanie occupée, 
selon des sources palestiniennes.
Le ministère de la Santé palestinien 
a indiqué que trois hommes, 
Mohammad Abou-Zaytoun (32 
ans), Fathi Abou-Rizk (30 ans) 
et Abdallah Abou-Hamdane (24 
ans), ont été tués par balles dans 
le camp de réfugiés palestinien de 
Balata à Naplouse.
L’armée israélienne a indiqué 
que durant le raid, des suspects 
armés on tiré sur les soldats qui 
ont riposté. Elle a ajouté avoir 

“neutralisé” deux hommes armés 

et avoir confisqué trois fusils 
M-16.

Des témoins ont déclaré à l’AFP 

que les forces armées israéliennes 

avaient mené des raids dans la 

nuit sur plusieurs maisons du 
camp de réfugiés de Balata, disant 
avoir entendu des échanges de 
tirs ainsi que de fortes explosions. 
Une maison a été démolie, ont-ils 
ajouté.
Les Brigades des martyrs d’Al-
Aqsa, la branche armée du parti 
Fatah du président palestinien 
Mahmoud Abbas, ont indiqué 
dans un communiqué que les trois 
hommes étaient des “combattants” 
du groupe.
La présidence palestinienne 
a dénoncé lundi “un véritable 
massacre”, le porte-parole Nabil 
Abou Roudeina qualifiant les 
opérations répétées des forces 
israéliennes à Naplouse de “crime 

de guerre majeur et une punition 
collective à laquelle il faut mettre 
fin immédiatement”, appelant 
“l’administration américaine à 
intervenir immédiatement pour 
arrêter la folie israélienne.”
Ces nouveaux morts surviennent 
sur fond d’une flambée de 
violences entre Palestiniens et 
Israéliens depuis le début de 
l’année.
Toujours en Cisjordanie 
occupée, un soldat israélien a 
été légèrement blessé dimanche 
soir dans une attaque à la voiture 
bélier à Huwara près de Naplouse, 
a indiqué l’armée israélienne 
précisant que le véhicule avait pris 
la fuite.

AARAMTA: Le 
Hezbollah a organisé 
dimanche ses plus 

importantes manœuvres depuis 
des années dans le sud du Liban, 
dévoilant des armes lourdes et 
simulant des attaques contre le 
territoire israélien, selon des 
correspondants de l’AFP sur 
place.
Quelque 200 combattants 
du mouvement libanais pro-
iranien ont participé à ces 
manœuvres à munitions réelles 
à Aaramta, à une vingtaine de 
kilomètres de la frontière avec 
Israël, organisées pour marquer 
l’anniversaire du retrait en 
2000 des troupes israéliennes 
du sud du Liban après 22 ans 
d’occupation.
“Si certaines personnes au sein 

de l’entité sioniste songeaient 
à commettre une bêtise (...), 
nous arroserons cette entité 
avec nos missiles de précision 
et avec toutes les armes à 
notre disposition”, a prévenu 
lors de ces exercices Hachem 
Safieddine, un haut responsable 
de la formation chiite.
Des dizaines de journalistes 
avaient été invités pour couvrir 
ces manœuvres au cours 
desquelles le Hezbollah a 
simulé notamment une attaque 
de drone contre une localité 
israélienne, alors que d’autres 
drones lançaient des explosifs.
Des combattants, tous 
encagoulés, ont simulé 
effectuer une brèche dans le 
mur en béton érigé par Israël à 
la frontière et s’y engouffrer.

Les militants ont en outre 
simulé une attaque en territoire 
israélien au cours de laquelle ils 
ont fait exploser des véhicules 
et retiré de l’un d’eux un corps 
qu’ils ont emmené avec eux.
Des snipers ont tiré à 
balles réelles sur des cibles 
métalliques ornées de l’étoile 
de David, tandis que des 
combattants ont sauté à travers 
des cerceaux enflammés.
Important arsenal militaire 
Des armes anti-aériennes, des 
explosifs et des lance-roquettes 
multiples ont été exposées au 
cours des exercices.
Ces manœuvres interviennent 
alors que le front entre le Liban 
et Israël est globalement calme 
depuis la grande confrontation 
de l’été 2006.

Né après l’invasion israélienne 
du Liban en 1982, le Hezbollah 
est la seule formation libanaise 
à avoir conservé son armement 
depuis la fin de la guerre civile 
(1975-1990), au nom de la 
“résistance” contre Israël.

Son arsenal pourrait être plus 
important que celui de l’armée 
libanaise, selon certaines 
sources, et le parti soutient 
militairement en Syrie le 
régime du président Bachar al-
Assad.

Le patron des députés 
Horizons Laurent 
Marcangeli a “mis en 

garde” dimanche les députés 
corses du groupe Liot dont le 
vote en faveur du texte abrogeant 
la réforme des retraites pourrait, 
selon lui, contrarier les discussions 
sur l’avenir institutionnel de l’île.
“Je respecte la liberté de vote 
mais si nous voulons une bonne 
discussion avec le gouvernement” 
sur l’avenir institutionnel de la 
Corse, “il faut peut-être que nous 
ne soyons pas sur une opposition 
frontale sur d’autres sujets”, a 
déclaré sur France 3, le député de 
Corse-du-Sud, seul élu corse de la 
majorité.

“Je leur demande de prendre leur 
responsabilité et de se dire que tout 
se tient aujourd’hui. On est dans 
une situation politique compliquée. 
Si demain on est dans une crise 
politique, si demain il y a un 
gouvernement qui tombe, l’avenir 
de la Corse, à travers la réforme 
qu’ils appellent de leurs vœux, me 
semble un peu moins certain”, a 
ajouté le député dans l’émission 
“Dimanche en Politique”.
Il a expliqué qu’il s’agissait d’une 
“mise en garde amicale” à l’égard 
des députés Jean-Félix Acquaviva 
(Haute-Corse), Michel Castellani 
(Haute-Corse), et Paul-André 
Colombani (Corse-du-sud). La 
proposition de loi du groupe Liot 

doit être examinée le 8 juin dans 
l’hémicycle de l’Assemblée.
Les discussions sur l’avenir 
institutionnel de la Corse sont en 
panne depuis plusieurs mois. Un 
comité stratégique doit toutefois 
se tenir jeudi à Paris, sous l’égide 
du ministre de l’Intérieur Gérald 
Darmanin, avec des élus corses.
Le président Emmanuel Macron 
a réaffirmé en février qu’il n’avait 
“pas de tabou” à ce sujet, y compris 
sur l’autonomie, ni de “solution 
prédéterminée”. Il avait aussi 
réitéré ses deux “lignes rouges” 
: le maintien de “la Corse dans la 
République” et “le refus de créer 
deux catégories de citoyens”.
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L’ailier droit algérien 
de l’OGC Nice, 
Badredine Bouanani, 

est l’une des révélations de la 
Ligue 1 française cette saison. 
Ses coéquipiers Sofiane Diop, 
Dante et son entraîneur Didier 
Digard ont évoqué son talent sur 
l’émission Téléfoot.
« En réserve, je disais que quand 
on jouait avec lui, on trichait, a 
confié l’entraîneur des Aiglons. 
Quand, à l’entraînement, on voit 
qu’il reçoit de plus en plus de 
ballons de ses partenaires qui 
lui demandent de s’affirmer, de 
prendre les choses en main, c’est 
qu’ils lui font confiance et qu’il 
est prêt ».

De son coté, Sofiane Diop, 
l’attaquant niçois a évoqué le 
profil de l’Algérie : « C’est 
un gaucher qui aime bien les 1 
Vs 1, qui se distingue par des 
enchaînements individuels assez 
prodigieux je trouve ».
Enfin, le capitaine de l’OGC 
Nice Dante s’est confié sur le 
talent du jeune de 18 ans. « J’ai 
vu passer beaucoup de bons 
joueurs, techniques, mais lui 
il se prépare physiquement, il 
se prépare mentalement. Il a 
des valeurs ce gamin. Il est très 
respectueux. Il est à l’écoute... 
Tu peux bien noter son nom, ça 
va bien sûr être une promesse ! »

Dans un récent communiqué de 
presse, le groupe industriel 
énergétique algérien Sonelgaz a 

confirmé l’existence d’échanges avec les 
actionnaires de l’ES Sétif au sujet d’un 
possible rachat du club de Ligue 1.
Le premier fournisseur d’électricité du 
pays a informé l’opinion publique de 
l’avancée des échanges entre les deux 

parties. Aucun accord n’a été trouvé pour 
le moment. Le projet est à l’étude entre 
Sonelgaz et les actionnaires de l’ES Sétif.
L’entreprise nationale algérienne a aussi 
démenti avoir désigné de nouveaux 
responsables au sein de la formation 
algérienne. Une réponse à certaines 
rumeurs concernant l’arrivée de nouveaux 
dirigeants pour l’ESS.

Le Paradou AC a répondu au 
communiqué de l’USM Alger 
sur l’arbitrage de la rencontre 

opposant les deux équipes et remportée 
par les Pacistes (2-1), ce dimanche 21 
mai 2023, au stade Dar El Beida Omar 
BENRABAH.
Le club formateur s’est étonné du 
communiqué de l’USM Alger qui visait 
l’arbitrage de ce match retard de la 20e 
journée de Ligue 1. Les Rouge et Noir ont 

demandé l’ouverture d’une enquête après 
la validation d’un but jugé hors-jeu.
« Ce qui augmente l’étonnement, c’est 
la contradiction de cette affirmation et 
le contenu des déclarations objectives, 
et franches, qui ont été faites après la fin 
de la rencontre par l’entraîneur Abdelhak 
Benchikha, pour qui nous avons tout 
le respect, et qui n’a pas vu d’erreurs 
d’arbitrage contrairement à sa direction 
», a indiqué le Paradou AC.

La sélection algérienne des 
moins de 23 ans a décroché 
cinq nouvelles médailles 

de différentes couleurs dimanche, 
lors de la deuxième journée 
des Championnats arabes de la 
catégorie, disputée au complexe 
sportif de Radès (Tunis).
Une moisson qui porte le total 
provisoire de la sélection algérienne 
à 14 médailles: 2 or, 6 argent et 
6 bronze, en attendant les trois 
dernières journées de compétition, 
prévues lundi, mardi et mercredi.
Trois des cinq médailles décrochées 
étaient en bronze et elles étaient 
l’œuvre de Yazid Dalaâ sur le 1500 
mètres, Daribne Heddil au saut en 
hauteur et Malak Fertouni sur le 
400 mètres.

Les deux autres breloques, quant à 
elles, étaient en bronze, et elles ont 
été décrochées par Ghania Rezig 
sur le 800 mètres et Ayoub Sikou 
sur le 400 mètres.
Après deux journées de 
compétition, la sélection algérienne 
occupe la quatrième place, derrière 
la Tunisie (3e, avec 3 or, 4 argent, 5 
bronze), et l’Egypte (2e avec 5 or, 
1 argent et 2 bronze).
216 athlètes (messieurs et dames), 
représentant 17 pays prennent part à 
cette compétition : la Tunisie (pays 
hôte), l’Algérie, le Qatar, l’Arabie 
Saoudite, l’Irak, Oman, Bahreïn, 
le Koweït, le Yémen, l’Egypte, 
le Liban, Djibouti, la Somalie, le 
Maroc, le Soudan, la Libye et les 
Emirats arabes unis.

Bouanani reçoit les éloges de Digard et de ses coéquipiers

ligue 1 :
Sonelgaz confirme 

les discussions avec l’ES Sétif

ligue 1 :
Le Paradou AC répond à l’USM 

Alger sur l’arbitrage

Athlétisme / Championnats arabes u23 :
5 médailles supplémentaires pour l’Algérie
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racisme - real Madrid :
Vinicius Junior vide son sac

Manchester City :
Pep Guardiola obsédé par la Ligue des champions

Vinicius Junior estime que 
le racisme est «normal» 
en Liga, après la dernière 

attaque à son encontre lors 
du match de dimanche contre 
Valence.
Le match à Mestalla entre le Real 
Madrid et Valence n’a pas tourné 
en la faveur des Merengue et 
encore moins de Vinicius Junior. 
La rencontre a été suspendu 
pendant plusieurs minutes 
lorsque le Brésilien a pointé du 
doigt des supporters locaux qui 
l’avaient agressé à travers des 
actes racistes.
«Le racisme est normal en Liga»
L’international brésilien a ensuite 
été expulsé après avoir frappé le 
joueur de Valence, Hugo Duro, 
et s’est rendu sur les réseaux 
sociaux pour affirmer que 

l’Espagne est en train de se forger 
une réputation de pays raciste à la 
suite des attaques répétées dont il 
a fait l’objet ces derniers mois.
«Ce n’était pas la première fois, 
ni la deuxième, ni la troisième. 
Le racisme est normal en Liga», 
a-t-il écrit dans un message sur 

Twitter. «La compétition pense 
que c’est normal, la Fédération 
[espagnole de football] aussi et les 
adversaires l’encouragent. Je suis 
vraiment désolé. Le championnat 
qui a appartenu à Ronaldinho, 
Ronaldo, Cristiano [Ronaldo] 
et [Lionel] Messi appartient 

aujourd’hui à des racistes».
«L’Espagne est connue comme 

un pays de racistes»
«Une belle nation, qui m’a 
accueilli et que j’aime, mais qui 
a accepté d’exporter l’image d’un 
pays raciste dans le monde entier. 
Je suis désolé pour les Espagnols 
qui ne sont pas d’accord, mais 
aujourd’hui, au Brésil, l’Espagne 
est connue comme un pays de 
racistes. Et malheureusement, 
pour tout ce qui se passe chaque 
semaine, je n’ai pas de défense. 
Je suis d’accord. Mais je suis 
forte et j’irai jusqu’au bout contre 
les racistes. Même si c’est loin 
d’ici», a ajouté Vinicius Junior.
L’entraîneur madrilène Carlo 
Ancelotti a pris la parole pour 
soutenir le joueur de 22 ans après 
le match, affirmant qu’il fallait 

mettre un terme à cette situation 
et admettant qu’il avait envisagé 
de retirer Vinicius à cause de ces 
insultes. L’ailier a constamment 
fait l’objet d’insultes racistes 
tout au long de la saison. La 
Liga a déjà déposé au moins 
huit plaintes en rapport avec des 
attaques raciales à son encontre.
Des supporters de l’Atlético de 
Madrid, du Real Valladolid, du 
Real Mallorca et d’Osasuna l’ont 
déjà pris pour cible cette année et 
le joueur a exhorté les autorités 
à faire davantage pour lutter 
contre le racisme, en déclarant 
en février : «Commençons à 
punir ces personnes, sinon nous 
reviendrons à la situation d’avant. 
Mais tant que nous ne ferons rien, 
nous continuerons à nous battre 
pour nous-mêmes».

Pep Guardiola a souligné 
l’accomplissement de trois 
titres consécutifs mais 

n’est pas dupe sur l’importance 
de remporter la C1.
Après avoir remporté un 
troisième titre consécutif avec 
Manchester City, Guardiola 
a déclaré qu’il était injuste 
que son équipe ne soit saluée 
comme l’une des plus grandes 
équipes de tous les temps que 
si elle remportait la Ligue des 
champions, une compétition qui 
échappe aux Cityzens depuis 
l’arrivée de l’Espagnol.
«C’est injuste d’être jugé sur 

la C1»
Le Catalan a remporté son 

cinquième titre en sept saisons 
avec Manchester City après 
la victoire 1-0 sur Chelsea 
dimanche, après avoir mis la 
main sur le titre samedi lors 
de la défaite 1-0 d’Arsenal 
à Nottingham Forest. Pep 
Guardiola a l’occasion de 
réaliser un triplé extraordinaire 
cette saison puisque Manchester 
City est en finale de la C1 et de 
la FA Cup.
«Le sentiment que j’ai, c’est qu’il 
y a cinq Premier Ligues et qu’il 
reste encore la finale de la Ligue 
des champions. Nous avons 
gagné beaucoup de choses, mais 
on ne peut pas nier qu’il peut être 
injuste de devoir gagner la Ligue 

des champions pour donner de 
la valeur à ce que l’on a fait», a 
déclaré l’entraîneur de City lors 
d’une conférence de presse.
«Tôt ou tard nous réussirons»
«Je sais que nous ne serons pas 
complets si nous ne gagnons pas 
la Ligue des champions et il est 
parfois agréable de jouer avec 
l’expression. Si nous ne sommes 
pas capables de le faire, tôt ou 
tard nous le ferons, nous sommes 
là, alors nous devons essayer», a 
conclu le technicien espagnol.
Guardiola a également rendu 
hommage aux rivaux d’Arsenal 
pour avoir rendu son équipe 
encore plus implacable, 
qualifiant l’équipe de Mikel 

Arteta de «gagnante». Les 
Gunners ont pris 50 points au 
cours de la première moitié de 
la saison, mais City a pris son 
envol après le match nul 1-1 à 
Nottingham Forest en février, 
remportant ses 12 matches 
suivants. «Il a ramené le club à ce 
qu’était Arsenal dans le passé», 
a-t-il ajouté. C’était une bataille 
similaire à celle de Liverpool les 
saisons précédentes, ils nous ont 
poussés dans nos retranchements, 
notre série de 12 matches - après 
50 points à l’aller [la moitié de 
la saison], ils ont perdu quelques 
points et nous étions là. Nous 
étions là et ils l’ont senti», a 
ajouté Guardiola.

Le vibrant hommage 
de Guardiola à Arsenal

«C’est une tendance à les sous-
estimer, ce sont des vainqueurs, 
nous les avons poussés mais ils 
ont été exceptionnels. Je suis 
fier d’eux, du chemin qu’ils 
ont parcouru. Mais ce sont des 
gagnants, ils m’ont fait réfléchir 
à ce que nous devions faire pour 
les battre. Notre acharnement et 
notre refus d’abandonner, le fait 
de devoir gagner chaque match 
en sachant que cela ne serait pas 
possible si nous ne le faisions 
pas», a conclu Guardiola. 
Manchester City affrontera 
Brighton mercredi avant de 
terminer la saison à Brentford.
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En Bref...L’internet, un défi quotidien pour les malvoyants

OpenAI renforce ChatGPT avec 70 plugins et l’accès complet au Web : 

comment y accéder ?

Longue de 22 kilomètres, cette 
première ligne de bus autonome 
sillonnera les environs d’Édimbourg, 
la capitale écossaise dès la 
semaine prochaine et transportera 
10 000 passagers par semaine. 
Bardés d’intelligence artificielle 
pour analyser la circulation, les 
bus rouleront à 50 km/h, sous la 
surveillance d’un chauffeur. Au fur 
et à mesure des déplacements, les bus 
autonomes affineront les données qui 
permettront de réaliser des économies 
de carburant.
Une ligne de bus autonome sera 
mise en service la semaine prochaine 
à Édimbourg, une première au 
Royaume-Uni, même si des 
chauffeurs resteront présents dans les 
véhicules pour en reprendre le contrôle 
en cas d’urgence. « La technologie 
d’autonomie présente dans le bus a 
déjà été testée par le passé mais c’est 
la première fois qu’elle est utilisée 
sur une ligne de bus », a indiqué à 
l’AFP Peter Stevens, directeur des 
affaires publiques de la compagnie 
Stagecoach, lors d’une démonstration 
jeudi près d’Édimbourg.
Cette nouvelle ligne longue 
d’environ 22 kilomètres, située 
dans l’ouest de la capitale écossaise, 
prévoit de transporter environ 10 
000 passagers par semaine. Dans 
les cinq bus en service, qui pourront 
rouler à une vitesse allant jusqu’à 
50 km/h, un chauffeur sera quand 
même présent pour vérifier le bon 
fonctionnement de la technologie, 
comme le prévoit la loi britannique 
qui n’autorise pas encore la 
circulation de véhicules totalement 
autonomes sur la voie publique. Un 
autre agent sera à bord pour vérifier 
les titres de transport et répondre 
aux questions des usagers.
Un service plus efficace, plus sûr 

et plus économe
Un système embarqué doté 
d›intelligence artificielle permettra 
de détecter les autres véhicules 
présents sur la route afin d›éviter les 
collisions, tandis que des caméras 
et un radar scanneront la route 
pour éviter les piétons. Selon Peter 
Stevens, le service sera plus sûr et 
plus efficace avec une économie 
de carburant pouvant aller jusqu›à 
20 %. « Le système peut répondre 
plus rapidement que le temps de 
réaction d›un humain » en cas de 
besoin, a-t-il expliqué. Et plus les 
bus rouleront, plus ils engrangeront 
des données pour encore « faire 
progresser le temps de déplacement 
en autonomie», a-t-il ajouté.

Le tout-numérique a faci-
lité la vie du plus grand 
nombre mais la bascule 

générale vers Internet en a exclu 
les personnes aveugles ou mal 
voyantes. Aussi, dans le cadre de 
la Journée mondiale de sensibi-
lisation à l’accessibilité (Global 
Accessibility Awareness Day), ce 
jeudi 18 mai, testez vous-même 
l’(in)accessibilité à Internet en 
ne vous servant que des touches 
du clavier. La moindre de vos 
démarches va se muer en un par-
cours du combattant. Pourtant, 
les technologies existent pour 
redonner l’autonomie aux per-
sonnes déficientes visuelles et 
elles pourraient bénéficier à bien 
d’autres qui éprouvent les mêmes 
difficultés.
Acheter un billet d’avion ou de 
train, faire ses courses en ligne 
: la plupart des sites Internet ne 
sont pas conçus pour être utili-
sables par les personnes handi-
capées, notamment aveugles, les 
entravant dans leur vie quoti-
dienne et leur accès au travail. Le 
sujet était au menu de la Confé-
rence nationale du Handicap le 
26 avril dernier à l’Elysée, grand 
rendez-vous réunissant membres 
du gouvernement, élus, associa-
tions, entreprises, qui a pour mis-
sion tous les trois ans de donner 
le cap des politiques publiques du 
handicap.
« Comme tous les aveugles, je 
fais mes courses depuis 17 ans 
sur Houra.fr (qui dispose d’une 
ergonomie ad hoc pour les handi-
capés, ndlr), alors que 90 % des 
sites de commerce électroniques 
sont inaccessibles. Pour réserver 
des vacances, je dois me rendre 

en agence de voyages. Je ne peux 
pas bénéficier des prix compéti-
tifs trouvés sur Internet. Quand on 
est handicapé, on paie plus cher 
que les autres », explique Manuel 
Pereira, chargé de l’accessibilité 
numérique à l’Association Valen-
tin Haüy, qui agit en faveur des 
aveugles et des malvoyants.
Les services numériques pu-
blics et ceux des grandes entre-
prises privées ont en principe 
l›obligation d›être accessibles de 
façon équivalente à tout citoyen, 
y compris ceux en situation de 
handicap visuel, auditif, moteur, 
troubles dys... Mais, faute de 
sanctions, peu le sont.
Des services publics inacces-
sibles aux déficients visuels
Les déficients visuels (70 000 
aveugles, 1,6 million de mal-
voyants en France) naviguent sur 
Internet grâce à des aides tech-
niques restituant les informations 
présentes à l›écran par le biais de 
synthèses vocales, d›afficheurs 
en braille ou des logiciels de 
grossissement de caractères. Ne 
pouvant voir où pointe une sou-
ris, ils utilisent des raccourcis 
clavier. Ils peuvent connecter leur 
ordinateur à un clavier tactile en 

braille. Mais ces outils techniques 
ne fonctionnent que si le site est « 
accessible » à tous, y compris aux 
personnes handicapées.
Chaque site doit publier en bas 
de sa page une mention décla-
rative d›accessibilité, qui in-
dique son niveau de conformité 
au RGAA (référentiel général 
d›amélioration de l›accessibilité). 
Il est jugé « conforme » avec un 
niveau de conformité à 100 %, 
non conforme en-dessous de 50 
%, « partiellement conforme » 
entre ces deux niveaux.
Le site du palais présidentiel 
de l›Elysée est à 66 %, SNCF-
Connect à 70 %, Mon Espace 
santé à 75 %. France Connect est 
« non conforme ». Pour les asso-
ciations, seul un site conforme à 
100 % est vraiment utilisable. « 
Après avoir passé toute une com-
mande sur Internet, on se retrouve 
parfois avec une case qui n›est 
pas codée. On ne peut pas payer 
ou il faut remplir la case en rouge 
par exemple. On reste bloqué », 
explique Manuel Pereira.

Une injustice mais toujours 
pas de sanction

« Les billets des TER de Bour-
gogne, où habite ma grand-mère, 

ne sont pas vendus au téléphone 
s›il existe des guichets en gare. 
Vous êtes handicapé et vous devez 
vous déplacer en gare pour ache-
ter un billet », se désole Céline 
Boeuf, aveugle. « Ces nouvelles 
technologies qui pourraient faci-
liter leur quotidien aboutissent à 
les exclure encore davantage », 
explique Arnaud de Broca, pré-
sident du Collectif Handicaps qui 
rassemble 52 associations.
Au-delà des aveugles, cela 
concerne les daltoniens, les dys, 
les sourds, les handicapés mo-
teurs et tous ceux qui, en vieil-
lissant, voient leur vue baisser. 
« Beaucoup de personnes handi-
capées ne peuvent pas utiliser les 
logiciels de visio, de comptabi-
lité, de bases de données. S›ils ne 
sont pas accessibles, ils excluent 
les handicapés de l›emploi », ex-
plique Arnaud de Broca.
Pour les associations et les 
experts, seuls des contrôles et 
sanctions effectives permettront 
de modifier la situation, comme 
ce fut le cas avec le règlement 
général sur la protection des don-
nées (RGPD) sur la protection 
des données personnelles. « Les 
technologies existent, les pro-
fessionnels peuvent le faire mais 
il n’y a pas d’engagement poli-
tique. Comme la loi ne prévoit 
pas de sanction, ce n’est pas une 
priorité. Nos clients nous disent 
«on le fera plus tard» », explique 
Romy Duhem-Verdière, du cabi-
net d’expertise en hautes techno-
logies Octo Technology.

OpenAI vient d’annoncer le pas-
sage en version bêta des plugins 
et de l’accès Web de ChatGPT. 
Les abonnés ChatGPT Plus 
pourront enrichir les réponses du 
chatbot grâce à un catalogue de 
plus de 70 plugins tiers.
Si vous suivez l’actualité de 
ChatGPT, vous avez peut-être 
déjà entendu parler des plugins 
qui ajoutent de nombreuses nou-
velles fonctionnalités au chatbot. 
Jusqu’à présent, ils étaient en 
version alpha et disponibles que 
pour un petit nombre d’indivi-
dus qui s’étaient inscrits sur liste 
d’attente. OpenAI vient d’an-
noncer le passage des plugins en 
version bêta et une disponibilité 
plus large.
Cela signifie que désormais il 

est possible de faire appel à de 
nombreux plugins tiers sans 
s’inscrire sur liste d’attente. De 
plus, cette bêta inclut l’accès au 
Web, qui permet à ChatGPT de 
répondre aux questions avec des 
informations à jour en prove-
nance d’Internet.

Des plugins oui, mais pas pour 
tout le monde
Toutefois, pour en profiter, il 
faudra disposer d›un abonne-
ment ChatGPT Plus, à 24 dollars 
(TTC) par mois. Au total, ce sont 
plus de 70 plugins qu›il est pos-
sible d›installer depuis le cata-

logue d›OpenAI pour les utiliser 
lors des conversations avec le 
chatbot. Par exemple, Designer-
GPT permet de créer des sites 
Web, Kayak permet de planifier 
ses vacances, Summarize This 
résume les vidéos YouTube, ou 
encore Walfram ajoute des fonc-
tionnalités mathématiques avan-
cées.
Pour utiliser les plugins, il fau-
dra d›abord activer les fonctions 
bêta. Cliquez sur votre nom 
d›utilisateur en bas à gauche, 
puis sur « Settings » et sélection-
nez « Beta features ». Activez les 
options « Web browsing » et « 
Plugins ». Pour installer de nou-
veaux plugins, il suffit de cliquer 
sur « Plugins », puis sur « Plugin 
Store ».



Mardi 23 Mai 2023

16 Santé SeybouSe Times

Un scientifique de 
renom met en 
garde contre les 

traitements de pointe à 
base de cellules souches 
utilisés par les célébrités, 
souvent appelés le 
«nouveau Botox», pour 
préserver la jeunesse. Ces 
traitements pourraient 
en réalité causer plus de 
préjudice que de bien.
La thérapie par exosomes 
est présentée comme une 
méthode pour obtenir 
une peau jeune, mais son 
efficacité reste incertaine 
malgré son coût élevé 
pouvant atteindre 16 000 
livres sterling. Il existe 
également des craintes 
quant aux infections 
bactériennes potentielles, 
y compris des cas rares 
de septicémie, associées 
à ce traitement. Bien que 
ces traitements à base de 
cellules souches soient 
commercialisés comme 
des produits anti-âge 

et des solutions pour la 
perte de cheveux, il est 
important de noter que 
certains clients qui les 
achètent ne sont peut-
être pas conscients du 
fait qu’ils pourraient 
provoquer plus de 
dommages que de bien, 
selon un scientifique 
éminent. La thérapie par 

exosomes est présentée 
comme une alternative 
au Botox pour obtenir 
une peau jeune, et 
elle est associée à des 
images de personnalités 
influentes telles que Kim 
Kardashian. 
Le Dr Darius Widera, 
professeur associé 
en biologie des 

cellules souches et en 
médecine régénérative à 
l’université de Reading, 
a averti que les clients 
dépensent de grosses 
sommes d’argent pour 
des traitements qui ne 
sont pas efficaces, voire 
dangereux. La grande 
majorité des traitements 
à base de cellules souches 
proposés ne sont pas 
encore soutenus par des 
recherches solides qui 
appuient leur utilisation 
thérapeutique. Selon 
le Dr Widera, il est 
nécessaire d’établir une 
réglementation et un 
contrôle stricts dans ce 
domaine.
Le Dr Widera a identifié 
114 entreprises dans 28 
pays facturant jusqu’à 16 
000 livres sterling pour des 
injections d’exosomes. 
Les cellules souches 
adultes ont été prouvées 
comme contribuant à la 
régénération des cellules 

vieillissantes, mais il est 
possible d’utiliser les 
molécules produites par 
ces cellules, appelées 
exosomes, qui ont un 
effet similaire, plutôt que 
d’injecter directement 
les cellules souches. 
Les exosomes sont 
principalement composés 
d’acides gras, de 
protéines et d’un type de 
matériel génétique appelé 
microARN, et ils peuvent 
ralentir le processus 
de vieillissement en 
réduisant l’inflammation. 
Cependant, il n’a pas 
encore été prouvé qu’ils 
ont un effet anti-âge 
visible lorsqu’ils sont 
appliqués sur la peau. Le 
Dr Widera est également 
sceptique quant à la 
capacité des exosomes à 
régénérer les follicules 
pileux chez les hommes 
chauves (source 1).

Un nouveau logiciel 
développé par 
des chercheurs 

français améliore le 
diagnostic des rejets de 
greffe rénale en utilisant 
l’intelligence artificielle. 
Ce logiciel simplifie le 
travail des médecins en 
analysant les données 
médicales, les biopsies et 
les résultats des patients 
pour déterminer s’il y a un 
rejet de greffe rénale.
Cette innovation, mise au 
point après quatre ans et 
demi de travail, permet aux 
médecins d’adapter plus 
efficacement le traitement 
des patients. L’idée de 
cette plateforme en ligne 
et de l’utilisation de 
l’intelligence artificielle 
est venue du médecin 

Alexandre Loupy, qui a 
constaté que les erreurs 
de diagnostic étaient 
fréquentes, atteignant 
environ 40 % des cas, en 
raison de la complexité de 
la classification de Banff 
utilisée pour diagnostiquer 
les rejets de greffe. Grâce à 
cette interface, les données 
du patient peuvent être 
saisies rapidement pour 
obtenir un diagnostic en 
moins d’une seconde.
«La machine fait le travail 
qu’on faisait avant dans 
notre tête, elle le fait 
elle-même mais elle ne 
se trompe pas», explique 
Valentin Goutaudier, 
médecin spécialiste des 
greffes rénales. 
Une innovation made in 
France

Cette technologie 
médicale française 
représente une révolution, 
offrant à la fois des 
avantages technologiques 
et médicaux, permettant 
ainsi d’ajuster le traitement 
en fonction des résultats. 
L’outil a déjà été testé sur 
3 000 patients à l’hôpital 
Saint-Louis de Paris, où 
le médecin Gillian Divard 
souligne qu’il ne remplace 
pas le médecin, mais qu’il 
est extrêmement utile pour 
confirmer un diagnostic 
précis et guider le choix 
du traitement. Cette 
innovation assure une plus 
grande sécurité pour les 
patients, car un rejet non 
diagnostiqué augmente 
le risque de perte de 
la greffe, ce qui peut 

avoir des conséquences 
catastrophiques sur 
leur qualité de vie 
et leur espérance de 
vie (source 1). Les 
résultats prometteurs de 
l’expérimentation menée 

sur les 3 000 patients ont 
prouvé l’efficacité de cet 
outil informatique, qui 
sera bientôt utilisé dans 
le monde entier pour 
améliorer la prise en 
charge des patients.

Des scientifiques alertent sur les dangers du 
nouveau Botox

IntellIgence artIfIcIelle :

un nouveau logiciel permet de diagnostiquer 
les rejets de greffe rénale
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Si le parfum est souvent le produit 
de beauté qui vous représente le 
mieux, c’est également l’un de 
ceux qui pèsent le plus lourd dans 
le budget. Cette astuce TikTok 
permettrait de la faire durer plus 
longtemps.
Comment économiser son 
parfum ? C’est tout simple. Sur 
TikTok, l’influenceuse beauté 
@_alyssa_lorraine_ a partagé 
son astuce avec ses 155.000 
abonnés : elle le mélange avec 
sa crème hydratante. Elle met 
du produit au creux de sa main, 
avant d’y vaporiser d’un peu de 
parfum, puis de l’appliquer sur 

son corps.
Résultat ? Une petite quantité 
de produit suffit à parfumer 
tout le corps. Autre avantage : 
le parfum tient plus longtemps, 
donc pas besoin d›en rajouter 
au cours de la journée ! En effet, 
pour un parfum qui tient plus 
longtemps, l›appliquer sur peau 
fraîchement hydratée est une 
astuce particulièrement efficace 
car l’humidité lui permet de 
bien adhérer. Si vous utilisez 
les produits dérivés de votre 
parfum, comme la lotion, l›huile 
ou crème hydratante, l›effet 
sera encore plus notable pour 

prolonger sa bonne odeur.
Petit bonus, cette astuce vous 
permet de ne plus mettre de 
parfum dans votre cou, ce 
qui est une erreur selon une 
scientifique. Evitez également 
d›en mettre dans vos cheveux, 
en plus d›utiliser votre parfum 
plus vite, cela n›est pas bon pour 
eux. Enfin, si vous voulez que 
votre parfum soit bien conservé 
et donc le garder plus longtemps, 
ne le rangez pas à la salle de bain 
! Cela peut paraître surprenant 
mais ce n›est pas du tout la pièce 
idéale pour lui et son odeur 
pourrait en être altérée.

On prend toujours le 
temps de choisir les 
meilleurs fruits et 

légumes au marché, il est donc 
logique de faire la même chose 
avec les plantes. Avant votre 
achat, n’hésitez pas à comparer 
les plants pour sélectionner le 
végétal le plus robuste qui soit !
Avant d’arriver en jardinerie, 
chez le pépiniériste ou chez le 
fleuriste, les plantes d’intérieur 
comme d’extérieur ont vécu une 
vie intense, elles ont parfois été 
dopées aux hormones et souvent 
transportées dans des conditions 
difficiles.... Au point que certaines 
sont trop stressées ou déjà mal 
en point et qu’elles auront du 
mal à s’acclimater à un nouvel 
environnement et dépériront une 
fois ramenées chez vous. Et cela, 
que vous ayez la main verte ou 
pas ! Pour acheter une nouvelle 
plante, il est important de faire 
attention aux détails. 
Préparer ses achats en amont
Avant de vous rendre en 
jardinerie, posez-vous quelques 
questions : 
Pour les plantes d’extérieur : quel 
est le type du sol ou l’exposition 
? Quels types de plantes voulez-
vous ? Voulez-vous composer un 
massif ? Quels végétaux seront 
harmonieux ensemble ? 
Pour les plantes d’intérieur : où 
seront-elles placées ? Proches 
d’une source lumineuse ? D’un 
radiateur ? Dans une pièce à 
l’humidité suffisamment élevée?
A partir de ces observations, 
établissez une liste de critères et 
une fois sur place, étudiez bien 
les étiquettes pour voir si les 
conditions de culture de votre 
future plante correspondent. 
Même si c’est souvent aux 
beaux jours que vient l’envie de 

jardiner, la planification en amont 
implique aussi d’acheter certains 
plants avant le printemps. 
Sélectionner la bonne jardinerie
Cela peut sembler être le b.a-ba 
, mais le choix du lieu d’achat 
est crucial : est-ce que cette 
jardinerie a une bonne réputation 
? Est-ce que cette pépinière locale 
propose des produits vigoureux ? 
Si vous vous procurez vos plantes 
dans un magasin de meubles ou 
une vente éphémère, connaissez-
vous les conditions de transport 
et de stockage des végétaux ? 
N’ont-ils pas été trop stressés en 
amont, privés de lumière ou de 
soins appropriés ? 
Si vous commandez en ligne, 
vous prenez plus de risques 
puisque vous ne pouvez pas 
constater l’état de la plante avant 
de la recevoir. 
Une fois dans la jardinerie, 
assurez-vous que la bonne 
plante est au bon endroit : si 
c’est pour l’extérieur, elle doit 
être stockée dehors ou dans une 
serre non chauffé, dans un local 

suffisamment éclairé. 
Inspecter l’état général du plant
Avant de mettre la plante dans 
votre panier, faites une inspection 
générale. Examinez si : 
les tiges ou le tronc semblent 
solides, sans plaies, boursouflures 
ou taches. 
l’équilibre de la plante est bon et 
son port est droit. 
la quantité de terre est suffisante 
et si elle semble fraîche. 
si le contenant est rempli, avec du 
substrat à 2 cm du bord. 
les proportions : la plante est de 
la même taille que le pot, ni trop 
grande, ni trop petite par rapport 
à lui. 
Laissez en rayon : 
Les plantes avec des feuilles 
décolorées ou qui tombent. Les 
feuilles doivent être sans tache, 
luisantes et fermes.
Les végétaux étiolés ou dégarnis.
Tout plant qui présente des signes 
de maladie, ravageurs, nuisibles 
ou avec des trous réguliers dans 
les feuilles. 
Les plantes avec des traces de 

moisissure ou au contraire, trop 
sèches.  
Eviter les fleurs
Si vous souhaitez opter pour une 
plante à fleurs, ne la prenez pas 
en pleine floraison. En effet, il 
lui a fallu dépenser beaucoup 
d›énergie pour fleurir, elle n›en 
aura peut-être plus assez pour 
l›acclimatation chez vous. En 
outre, la transplantation risque de 
la stresser et elle pourrait perdre 
toutes ses fleurs d›un coup. 
Préférez une plante en boutons. 
Vérifier l›état des racines
Assurez-vous avant tout que les 
racines ne sortent pas du pot. 
Si elles dépassent, c›est que la 
plante a été trop à l›étroit. Ensuite, 
inspectez la motte - elle doit se 
détacher facilement du pot. 
Les racines sont de préférence 
nombreuses, saines et blanches. 
Si elles sont brunes ou trop 
translucides, elles sont 
probablement abîmées ou ont été 
exposées au gel. 
Si elles sont spiralées, c›est-à-
dire enroulées autour de la motte, 
c›est qu›elles sont restées trop 
longtemps dans le pot. Elles 
risquent d›être atrophiées. 
Conseils par type de plantes
Les conseils ci-dessus 
sont généraux. Voici des 
recommandations plus 
particulières : 
les bulbes doivent être fermes 
sans être trop secs ni présenter 
des signes de moisissures. Plus ils 
sont grands, plus ils contiendront 
de nutriments nécessaires au 
développement de la fleur. 
pour les arbres et arbustes, 
vérifiez que les branches sont 
saines, équilibrées et sans 
enchevêtrement. Assurez-vous 
qu›il n›y a pas trop de bois mort 
au centre. 

pour les conifères, les branches 
ne sont idéalement pas trop 
souples, car elles seront alors plus 
exposées au gel. 
les branches à la base des rosiers 
ne doivent pas se croiser et vous 
devez en compter cinq maximum. 
si vous achetez des plantes fleuries 
en lot sur un même plateau, c›est 
moins cher mais vérifiez qu›elles 
sont toutes dans le même état. 
Prodiguer les bons soins une fois 
à la maison 
Pour que votre plante reste 
saine, prodiguez-lui les soins 
nécessaires une fois qu›elle a 
rejoint la douceur de votre foyer. 
En intérieur : 
Si la plante est en fleurs, ne la 
rempotez pas immédiatement. 
Pour certains végétaux, rempoter 
peut redonner de l›énergie et de la 
vigueur car il se peut que sa terre 
soit lessivée ou pleine d›engrais.  
Mais cela peut aussi créer un stress 
supplémentaire. Vous pouvez 
lui apporter des nutriments et 
attendre le printemps suivant 
pour renouveler complètement 
son terreau. 
Si vous décidez de changer 
le contenant pour un pot plus 
décoratif, assurez-vous que l›eau 
puisse s›écouler. Nous vous 
recommandons de placer le pot à 
trous dans un contenant décoratif, 
sans la planter directement 
dedans. 
En extérieur : 
Transplantez les plantes le 
plus rapidement possible. En 
attendant, placez-les à l›ombre 
et arrosez-les s›il faut chaud ou 
placez-les hors gel en plein hiver.

Voici comment choisir une plante en bonne santé 
quand vous l’achetez

L’astuce toute simple pour faire durer votre parfum
 plus longtemps
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Les associations culturelles, 
«El Maghdiria» pour le 
chant andalou et chaâbi de 

Mascara et «El Djazira» d’Alger 
ont animé, samedi à Alger, une 
soirée dédiée à la célébration 
du patrimoine musical 
andalous, dans le cadre des 18e 
«Andaloussiates El Djazair», 
devant un public peu nombreux.
Organisées par l’Etablissement 
Arts et Culture à la Salle 
Ibn-Khaldoun, les 18e 
«Andaloussiates El Djazair», 
ont accueilli sur la scène de cet 
espace mythique, deux belles 
prestations, qui ont sublimé 
la nouba, un des constituants 
essentiels de cette musique 
savante qui compte une douzaine 
de variétés modales soumises 
généralement à une suite de 
cinq cadences, M’çedar, B’taïhi, 
Derdj, N’çraf et Kh’lass.
Durant près de deux heures de 
temps, les deux formations ont 
produit de la qualité, avec deux 
orchestres renfermant jusqu’à 
quatre générations de musiciens 
chacun, ce qui dénote de la 
grande volonté chez ces deux 
collectifs à former et à encadrer 
les jeunes talents.
Ainsi, le collectif de Mascara 
a aligné aux côtés de ses 
instrumentistes adultes, quatre 
jeunes artistes issus de la même 
famille Chikhaoui, Nihad 
(mandoline / 12ans), Nawel 
Zoubida (guitare /13 ans), 
Kawtar (Oud /16 ans) et Amina 
Hayet (Oud /18 ans), ainsi 
que leurs camarades, Charef 
Boulahfa (mandoline / 8 ans), 

Bouchra Aïni (Violon / 14 ans), 
tous sous le regard bienveillant 
de leur président-musicien, 
Wanzar Boudjelel (Oud / 70 ans).
L’Orchestre «El Djazira» a, 
quant à lui, présenté sur scène, 
au milieu de tous ses anciens 
instrumentistes, Mehdi Laloui 
(Oud /11 ans), Youcef Rahal 
(Flûte traversière / 12 ans), 
Sirine Ait Rahmoun (mandoline / 
14 ans), Myriam Laïchour (banjo 
/14 ans) et Yanis Ait Rahmoun 
(derbouka /17 ans).
Préludant leur prestation 
par la «Touchia Kbira», les 
18 instrumentistes, dont six 
musiciennes de l’association «El 
Maghdiria» de Mascara, dirigés 
par Abdelkrim Boulahfa, ont 
enchaîné avec des extraits de la 
Nouba Zidène.
Dans de beaux accoutrements 
traditionnels représentant la 

région de Mascara, les solistes 
aux voix présentes et cristallines, 
Hakima Kadaoui à la mandoline, 
Abdelkrim Boulahfa au violon 
alto et Djillali Ali Kada au Oud 
de l’orchestre d’El Maghdiria, 
ont entonné, entre autres pièces, 
«Ya badiê el hosn», «Touiyari 
mesrar», «Amchi ya rassoul», 
«Aradou el biâad».
Fondé en 2001 et baptisé du nom 
de Ben Ali Meghdir, musicien 
poète dont les textes ont été 
chantés par de grandes figures de 
la chanson algérienne, à l’instar 
des regrettés Ahmed Wahbi et 
Blaoui El Houari, l’association 
El Meghdiria pour le chant 
andalou et Chaâbi, œuvre à la 
préservation et la transmission 
du patrimoine de ces deux genres 
musicaux, aux générations 
futures.
Nouba Sika, est le rendu de 

l’Association «El Djazira», 
présente avec un orchestre 
renfermant une trentaine 
d’instrumentistes dont 16 
musiciennes, dirigés au piano par 
Mourad Benoueniche, au regard 
bienveillant sur la nouvelle 
composante de ce collectif-
école, avec ses complices, le 
secrétaire général de ce bel 
ensemble et virtuose de la 
mandoline, Mourad Bernoussi et 
la percussionniste au tar, flûtiste 
et guitariste également, Nora 
Kichou.
Dotés de tessitures larges, 
les voix présentes et étoffées 
de, Lyna Ait Rahmoun, à la 
mandoline, Hafida Bounegueb, 
Meriem Daïm Allah et Lina 
Benmouloud au Oud, Neila Koriz 
à la guitare et Hasna Belamri 
au violon, ont brillamment 
interprété, entre autres pièces, 

«Ya nass», «Akhbirouni», 
«Soltane errabiê», «Ya badiê el 
hosn», «Ya loun el assel», «Dar 
el oqqar» et «Lakitouha fi tawafi 
tessâa».
Fondée en 1993, l’association 
culturelle «El Djazira» de 
musique andalouse, vaillamment 
présidée par l’Artiste Brahim 
Bahloul, vise à «vulgariser 
et promouvoir» la musique 
andalouse, à travers une 
approche nouvelle consistant à 
inscrire cette musique savante 
dans l’universalité. Elle a sorti 
depuis sa création sept CD.
Prévues du 13 au 27 mai 
durant les Week End, les 18e 
«Andaloussiates El Djazair» se 
poursuivent jeudi 25 mai, avec 
les associations de musique 
andalouse, «Ezziriya» de Miliana 
et «El Mossiliya» d’Alger.

C’est une véritable relique du 
grunge. Une guitare fracassée 
sur scène par le chanteur Kurt 
Cobain, leader du légendaire 
groupe américain Nirvana, a été 
vendue aux enchères pour près 
de 600.000 dollars, a annoncé 
samedi la maison d’enchères.
Julien’s Auctions, qui pensait 
la vendre pour dix fois moins, 
l’a cédée pour 595.000 dollars 
exactement lors d’une vente en 
public au Hard Rock Cafe de 
New York, ce que l’entreprise 
a qualifié de « stupéfiant 
». La maison d’enchères 
avait auparavant précisé que 
l’instrument, une Fender 
Stratocaster noire, avait été 
réassemblé mais ne pouvait plus 
être utilisé pour jouer dessus.
L’instrument d’un « musicien 

amoché »

La guitare présente en outre des 

inscriptions faites par les trois 

membres de Nirvana : le chanteur 

et guitariste Kurt Cobain, le 

bassiste Krist Novoselic et le 

batteur Dave Grohl.

Les fissures causées par Kurt 
Cobain quand il a cassé la 

guitare sont encore visibles, 

avait déclaré Kody Frederick, de 
Julien’s Auctions, précédemment 
en mai. « Quand il était sur scène, 
quand il jouait, Kurt Cobain était 
une machine. Il était en colère 
et ça se sentait. Notamment 
par la façon dont il traitait ses 
instruments », avait-il ajouté. 
D’une certaine façon, cette 
guitare « endommagée » d’un « 
musicien amoché » représente 
cette « époque brute et houleuse 
dans l’histoire de la musique », 
avait-il aussi relevé.
Le succès fulgurant de 
Nevermind
Nirvana, groupe grunge créé dans 
l’Etat américain de Washington à 
la fin des années 1980, a connu un 
succès fulgurant à la sortie de son 
deuxième album, Nevermind, en 
1991, qui se vendra à plus de 

30 millions d’exemplaires. Ses 
tubes comme Smells Like Teen 
Spirit ou Lithium, mêlant douce 
mélodie et rageuse énergie, 
offrent des hymnes de ralliement 
au désenchantement post-
adolescent.
L’auteur-compositeur du groupe, 
Kurt Cobain, est propulsé au 
sommet, devenant une blonde 
idole considérée comme le porte-
voix de la nouvelle génération. 
Peut-être trop pour cet écorché 
vif, qui se débat entre l’addiction 
à l’héroïne et un mal-être 
constant, en plus d’entretenir 
une relation complexe avec sa 
femme, la chanteuse Courtney 
Love. Il se suicide à Seattle en 
avril 1994, à 27 ans.

Nirvana 

Une guitare brisée sur scène par Kurt Cobain adjugée 
près de 600.000 dollars

18e Andaloussiates El Djazair 

 les Ensembles «El Maghdiria» et «El Djazira» à l’honneur
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L’architecte écossaise et 
ghanéenne Lesley Lokko donne 
une tribune à des voix longtemps 
réduites au silence à la Biennale 
d’architecture de Venise.
La 18e biennale d’architecture, 
intitulée «Le laboratoire du 
futur», explore la décolonisation 
et la décarbonisation, des sujets 
sur lesquels les Africains ont 
beaucoup à dire, selon Mme 
Lokko :
«Le corps noir a été la première 
unité d’énergie de l’Europe. 
Nous avons une relation avec 
les ressources depuis des temps 
immémoriaux. Nous opérons 
à un endroit où les ressources 
ne sont pas stables. Elles sont 
souvent fragiles. Elles sont 
souvent exploitées. Notre relation 
avec elles est une relation 
d’exploitation. Je pense que nous 
avons beaucoup à dire sur cette 
conversation» a-t-elle déclaré.
Lokko a fait appel à des stars 
mondiales comme David Adjaye 
et Theaster Gates parmi les 
89 participants au spectacle 
principal, dont plus de la moitié 
sont originaires d’Afrique ou de 
la diaspora africaine.
Pour réduire l’empreinte carbone, 
M. Lokko a encouragé les 
architectes, les artistes et les 
concepteurs participants à réduire 
autant que possible la taille de leur 
exposition, ce qui s’est traduit 
par davantage de dessins, de 
films et de projections, ainsi que 
par la réutilisation de matériaux 
provenant de la Biennale d’art 
contemporain de l’année dernière.
Le pavillon américain se penche 
sur les plastiques omniprésents, 
inventés et propagés aux États-
Unis, et sur la manière de gérer 
leur durabilité, sous le titre 
«Everlasting Plastic» (plastique 
éternel).

Dans l’une des cinq expositions, 
Norman Teague, un artiste, 
designer et fabricant de meubles 
afro-américain basé à Chicago, a 
recyclé des plastiques provenant 
d’objets quotidiens tels que des 
bouteilles de détergent à lessive.
«Une grande partie de mon travail 
a porté sur l’Afrique et sur les 
moyens de faire ressortir la langue 
pour rapprocher l’Afrique, le 
continent et les Afro-Américains 
les uns des autres, c’est-à-dire la 
langue et l’esthétique. Il s’agit 
donc d’une question de langue 
et d’esthétique. Si vous regardez 
mes travaux précédents, vous 
verrez qu’ils ont beaucoup 
d’esthétique africaine et qu’une 
grande partie de mon inspiration 
vient de là. J’ai donc voulu 
réfléchir à tout cela, mais aussi à 
la demande de Lesley Lokko de 
décoloniser et de décarboniser», 
explique-t-il.
L’Ukraine revient à la Biennale 
avec deux installations qui 
rappellent que la guerre continue 
de faire rage en Europe.
Le pavillon de l’Arsenale a été 
recouvert de matériaux occultants 
pour représenter les mesures de 
protection ad hoc, quoique futiles, 
que les Ukrainiens ordinaires 
prennent contre les bombes 
russes.
«Pour nous, cette partie de la 
déclaration du pavillon ukrainien 
est importante parce que nous 
pouvons trouver de nombreuses 
solutions de fortification et de 
défense, pas seulement d’origine 
humaine, mais aussi cette forme 
hybride avec un arrière-plan 
historique, parce qu’il s’agit 
aussi des transformations de 
notre relation avec la Terre, les 
animaux, les plantes et ainsi de 
suite. Et soudain, nous pouvons 
repenser nos relations avec tout 

ce système», explique Borys 
Filonenko, conservateur du 
pavillon ukrainien.
La décolonisation était un thème 
naturel au pavillon brésilien, 
où les commissaires Gabriela 
de Matos et Paulo Tavares 
présentent l’héritage architectural 

des indigènes et des Africains 
brésiliens, et remettent en 
question le récit «hégémonique» 
selon lequel la capitale, Brasilia, a 
été construite «au milieu de nulle 
part».
«À bien des égards, l’ensemble du 
pavillon est un geste décolonial. 

C’est un geste décolonial dans 

la mesure où nous remettons 

en question certains récits 

hégémoniques, incarnés par la 

capitale, la capitale moderne, 

Brasilia. C’est un geste décolonial 

dans la mesure où, dans cette salle, 

nous montrons l’héritage des 

peuples indigènes afro-brésiliens 

et reconnaissons leur contribution 

à l’architecture brésilienne», 

explique M. Tavares.

À l’intérieur du pavillon principal, 

Olalekan Jeyifous, un Nigérian 

installé à Brooklyn, crée un récit 

rétro-futuriste tentaculaire qui 

se déroule dans une autre année 

1972.

«Ce monde se déroule environ 

dix ans après que la majorité des 

pays africains ont obtenu leur 

indépendance de la domination 

coloniale», explique-t-il.

«Ce que j’imagine, c’est qu’il y 

a eu un effort massif, à l’échelle 

du continent, pour consolider tous 

les groupes environnementaux 

locaux en une sorte d’organisation 

faîtière massive que j’ai appelée 

l’Effort de conservation africain. 

Cet effort de conservation 

africain s’est donc efforcé de 

trouver des carburants et des 

sources d’énergie de substitution 

afin de réparer les dégâts causés 
par les puissances coloniales lors 

de l’extraction des ressources».

La Biennale d’architecture de 

Venise se déroule du 20 mai au 26 

novembre.

Le romancier et poète 
omanais Zahran Alqasmi 
a remporté dimanche à 

Abou Dhabi le Prix international 
de la fiction arabe (IPAF), une 
des récompenses littéraires 
les plus prestigieuses du 
monde arabe, ont annoncé les 
organisateurs.
L’auteur recevra 50 000 dollars 
et un financement sera mis à 
disposition par l’IPAF pour la 
traduction anglaise de son roman 
lauréat, «The Water Diviner», 
ont précisé les organisateurs sur 
leur site internet.
Zahran Alqasmi est le premier 
Omanais à remporter le 

prestigieux prix pour son roman 
dépeignant la vie d’un villageois 
omanais Salem ben Abdallah, 
engagé par sa communauté 
pour trouver des réserves d’eau 
souterraine.
L’auteur aborde notamment la 
problématique de l’eau «qui 
donne la vie aux êtres» mais 
qui est aussi «la cause de leur 
mort par sa rareté ou par les 
inondations».
Le président du jury de cette 
année, l’écrivain marocain 
Mohammed Achaari, a estimé 
que le roman «explore un 
nouveau sujet dans la fiction 
moderne: l’eau et son impact 

sur l’environnement et la vie des 
êtres humains dans des zones 
hostiles».
Cinq autres auteurs d’Algérie, 
d’Arabie saoudite, d’Irak, 
d’Egypte et de Libye recevront 
chacun 10 000 dollars pour 
leurs œuvres, ont indiqué les 
organisateurs.
Les prix sont financés par le 
département de la culture et du 
tourisme d’Abou Dhabi, capitale 
des Emirats arabes unis. L’an 
dernier, il a été remporté par un 
jeune auteur libyen, Moahemld 
Alnaas pour son roman «Du pain 
sur la table de l’oncle Milad».

La Biennale d’architecture de Venise sous le prisme africain

Le Prix international de la fiction arabe à l’Omanais 
Zahran Alqasmi
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De la «fierté» mais aussi 
beaucoup de «culpabi-
lité»: premier réalisateur 

soudanais à avoir un film en sé-
lection à Cannes, Mohamed Kor-
dofani ne peut cacher ses «senti-
ments contradictoires», alors que 
son pays est déchiré par une lutte 
sanglante entre deux généraux.
Lunettes de soleil, costume 
beige parfaitement taillé et sou-
rire impeccable, le réalisateur 
de «Goodbye Julia», drame his-
torique sur la relation entre les 
Soudanais du nord et du sud, 
donne le sentiment d’être dans 
son élément.
Mais après quelques minutes de 
discussion, le cinéaste ne cache 
plus son malaise: «Pendant que 
je suis sur le tapis rouge, des gens 
tentent de fuir les bombes», dit-il 
à l’AFP.
Samedi soir, à l’issue de la pro-
jection du film, l’émotion dans la 
salle était palpable. «J’étais à la 
fois honoré, fier, heureux... Mais 

je me sens aussi coupable d’être 
là. Ce sont beaucoup de senti-
ments contradictoires», confie-t-
il, assurant avoir «le cœur brisé» 
par la situation de son pays.
Depuis le 15 avril, la guerre entre 
l’armée du général Abdel Fattah 
al-Burhane et les paramilitaires 
des Forces de soutien rapide 
(FSR), du général Mohamed 
Hamdane Daglo, a fait un millier 
de morts dans ce pays d’Afrique 
de l’Est, l’un des plus pauvres du 
monde, et plus d’un million de 
déplacés et de réfugiés.

Rester ou partir ? 
Son pays, Mohamed Kordofani 
ne sait d’ailleurs pas s’il pourra 
le retrouver dans un futur proche. 
«Pour l’instant, je ne sais pas où 
je vis», répond-il avec un sou-
rire crispé, lorsque l’AFP lui 
demande s’il compte retourner 
vivre au Soudan ou choisir la 
voie de l’exil.
Cet ingénieur aéronautique de 
formation avait tout quitté pour 

fonder son propre studio de pro-
duction. Depuis quelques mois, il 
vit et travaille au Liban. «Je suis 
sûr que les choses vont s’amélio-
rer», lance-t-il avec espoir.
«J’ai vu des gens descendre dans 
la rue pour protester. Ces gens ne 
se contenteront pas d’être gou-
vernés par un dictateur ou une 
milice islamiste. La guerre peut 
se poursuivre mais, à terme, je 
sais qu’elle s’arrêtera».
La réalité politique de son pays, 
c’est justement l’un des sujets 
de son premier long-métrage 
«Goodbye Julia». Ce dernier re-
vient sur le référendum de 2011 
ayant mené à l’indépendance du 
Soudan du Sud.
«J’avais envie de comprendre 
pourquoi ce vote avait été rem-
porté à près de 99% des voix. 
Pour moi, il y avait quelque 
chose de l’ordre de l’inattendu», 
explique-t-il.
Voilà pour la toile de fond. Le 
reste de l’histoire se concentre 

sur un drame domestique: une 
femme qui étouffe dans son ma-
riage et dans sa vie. Mais aussi 
une femme qui a provoqué, avec 
son mari, l’irréparable, la mort 
d’un homme originaire du sud.
Racisme enraciné des Souda-
nais du nord contre ceux du sud, 
poids des traditions et de la reli-
gion, place des femmes dans la 
société... Le cinéaste ausculte, 
sans tabou, son pays natal. Un 

projet qui a été «très compliqué» 
à mener, raconte-t-il.
«La question des financements 
n’a pas été facile à régler mais 
c’est surtout la logistique qui 
a été lourde à gérer. Comment 
tourner quand il y a des mani-
festations et des émeutes dans la 
rue?», interroge-t-il. «La réalité 
du pays nous a très vite rattrapés 
même si nous avons finalement 
réussi à nous adapter».

Marion Cotillard a décidément 
le don pour ressusciter les gens. 
Seize ans après «La Môme», 
l’actrice se métamorphose à nou-
veau physiquement dans «Little 
girl blue», un film sur des trau-
mas transmis de mère en fille et 
qui résonne avec le mouvement 
MeToo.
La réalisatrice Mona Achache a 
confié à la star française le rôle de 
sa mère, l’autrice Carole Achache, 
qui s’est suicidée en 2016 sans 
laisser de mot.
Pour tenter de comprendre son 
geste, Mona Achache, qui joue 
son propre rôle, fait appel à 
Marion Cotillard et lui demande 
d’incarner physiquement sa mère.
Dans une scène silencieuse capti-
vante, la star ôte ses vêtements et 
endosse ceux de Carole Achache, 
ainsi que ses accessoires : les 
mêmes lunettes, bague, collier, 
sac... et porte une perruque aux 
cheveux bouclés.
L’actrice glamour cède sa place à 
une femme plus âgée au type «in-
tello». Tout au long du film, elle 
reprend en synchro de nombreux 

passages de textes ou d’interviews 
enregistrés avec la voix de Carole 
Achache, jusqu’à se fondre com-
plètement dans le personnage. 
L’exercice se révèle si éprouvant 
que, dans une scène, elle s’arrête 
pour dire : «je n’ai jamais fait un 
truc aussi dur de ma vie».

La «lumière» de Marion 
«J’aime la transformation», confie 
à l’AFP Marion Cotillard. «J’ai 
plus de facilité à incarner des per-
sonnages qui sont loin de moi. (...) 
C’est là que je découvre le plus 
sur l’humain», ajoute-t-elle.
Elle précise toutefois que l’his-
toire «a résonné avec beaucoup de 
parcours féminins de ma famille, 
avec beaucoup de femmes tout 
court».
L’actrice, pour qui le rôle est 
un «très beau cadeau», est al-
lée jusqu’à se parfumer chaque 
matin avec le parfum de Carole 
Achache, ce qui a ému la réalisa-
trice.
Dans une scène où les lignes se 
brouillent, Mona Achache fait 
remarquer à Marion Cotillard que 
sa «mère faisait aussi du bruit en 

buvant son thé». «Mais je croyais 
qu’on faisait une pause !», ré-
plique l’actrice.
Pourquoi avoir choisi la star ? «Il 
y a une espèce de ressemblance 
invraisemblable avec ma mère 
jeune, cette espèce de beauté inso-
lente, de liberté, de charisme. Et 
puis l’histoire est tellement téné-
breuse que j’avais envie de lui 
amener une femme qui viendrait 
complètement la contredire avec 
sa lumière», raconte la réalisa-
trice.
Une histoire ténébreuse qui va 
être déroulée à travers l’incar-
nation de Carole Achache : elle 
plonge dans les souvenirs doulou-
reux de son enfance au sein d’un 
milieu intellectuel et d’»adultes 
trop brillants,» dont sa mère, 
la romancière Monique Lange, 
épouse de l’écrivain espagnol 
Juan Goytisolo.
«Pourquoi cette transmission de 
douleurs ?» est la question que 
pose le film, qui révèle peu à peu 
les abus qu’ont subi Monique 
Lange puis Carole Achache, no-
tamment quand elle était petite 

fille.
«Les femmes sont maudites dans 
ma famille», peut-on entendre.
Mais le film ne porte pas sur la 
malédiction, soulignent Marion 
Cotillard et Carole Achache.
«L’idée de malédiction, elle 
m’a été transmise par ma mère. 
C’était un mot que je détestais. 
L’époque qu’on traverse et ce 
film m’ont permis de mieux réflé-
chir. Il n’y a pas de malédiction, il 
y a un conditionnement», affirme 
la réalisatrice.
Les faits se reproduisent quand 

«ce n’est pas guéri, ce n’est pas 
nettoyé et qu’on ne regarde pas 
ça en face», précise Marion Cotil-
lard, qui dit avoir participé avec 
ce film «à un processus de guéri-
son».
«Depuis MeToo, on sait qu’il y a 
un nombre ahurissant de femmes 
qui ont vécu la même chose. (...) 
Je pense que, pour une guérison 
complète, on va avoir la nécessité 
de réunir l’homme et la femme et 
que l’homme soit dans ce combat 
aussi», assure la star.

La maison de couture française 
Christian Dior a présenté samedi 
au Mexique une collection réa-
lisée en collaboration avec des 
artisans locaux, le gouvernement 
mexicain ayant par le passé ac-
cusé certaines enseignes de mode 
d’appropriation culturelle.
Dior a présenté sa collection à 
l’Antiguo Colegio de San Ilde-
fonso, un bâtiment colonial situé 
à côté du Templo Mayor, un ves-
tige de l’empire aztèque, situé au 

cœur de Mexico.
La styliste de Dior, Maria Grazia 
Chiuri, a présenté sur le podium 
des vêtements féminins ornés de 
broderies et de tissus inspirés des 
communautés mexicaines.
Sur les airs de «Te mereces un 
amor» de la chanteuse et com-
positrice mexicaine Vivir Quin-
tana, des broderies aux motifs 
floraux traditionnels et aux cou-
leurs vives, mais aussi dans des 
tons sobres de noir et de blanc, 

ont émaillé différents moments 
du défilé.
Des robes ont été présentées dans 
la couleur rose traditionnelle 
mexicaine, rappelant les vête-
ments portés par les communau-
tés autochtones d’Oaxaca et de 
Chiapas, dans le sud du pays, et 
de Puebla (centre).
«C’est un pays que j’aime pro-
fondément et une culture qui ne 
cesse de m’inspirer. J’ai été heu-
reuse d’y retourner au fil des ans 

pour différents projets et pour 
rencontrer différents artistes», 
avait déclaré la créatrice sur 
Twitter lors de l’annonce du dé-
filé le 9 mai.
Le show s’est achevé sur plu-
sieurs robes blanches avec des 
détails rouges au son de «Can-
ción sin miedo», autre titre de 
Vivir Quintana qui dénonce la 
violence à l’encontre des femmes 
au Mexique.
Plusieurs mannequins portaient 

des coiffures tressées semblables 
à celles de la peintre mexicaine 
Frida Kahlo (1907-1954).
Le lieu où la collection a été 
présentée est un musée géré par 
l’Université nationale autonome 
du Mexique (UNAM), le gouver-
nement mexicain et la mairie de 
la capitale.
La maison de couture a travaillé 
sur les vêtements avec des arti-
sans mexicains.

Sur le tapis rouge, «le cœur brisé» du premier cinéaste 
soudanais à Cannes

A Mexico, Dior présente une collection réalisée 
avec des artisans locaux

Marion Cotillard, l’art de la métamorphose
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Le wali d’Annaba, Jamal Eddine 
Brimi, a annoncé que la première 
traversée reliant le port d’Annaba 

à la ville italienne de Gênes sera lancée 
mi-juillet de cette année.
Cette initiative vise à renforcer la 
coopération maritime internationale en 
assurant le transport entre la wilaya et 
les ports étrangers. Lors d’une visite sur 
le site du nouveau terminal maritime, 
en présence des membres du comité de 
sécurité et du maire d’Annaba, le wali 
a souligné que les derniers travaux et 
finitions seront achevés d’ici la fin juin 
prochain.
Ce lancement sera marqué par le premier 
voyage vers le port italien de Gênes, le 
deuxième port le plus important de la 
Méditerranée après Marseille.
Cette nouvelle liaison maritime 
internationale facilitera le déplacement 
de la communauté algérienne résidant en 
Italie vers leur pays d’origine.
Brimi a souligné que le nouveau terminal 
maritime constitue une valeur ajoutée 
pour le secteur du transport maritime dans 
la région est du pays, en particulier pour 
Annaba. Cela améliorera la connectivité 
des transports internationaux et 
encouragera les Algériens expatriés à 

revenir au pays, ce qui contribuera à la 
relance économique à différents niveaux.
Corsica Linea lance de nouvelles lignes
Corsica Linea, la compagnie maritime 
française, a récemment annoncé 
l’ouverture des ventes pour l’été 2023 
ainsi que le lancement de nouvelles 
lignes reliant la France à l’Algérie. Parmi 
ces nouveautés, on retrouve la ligne 
reliant Skikda au port de Marseille.
Cette liaison Skikda-Marseille n’est pas 
la seule nouveauté prévue par Corsica 
Linea pour l’été 2023. En effet, la 
compagnie a également programmé 
le lancement de deux autres lignes 
maritimes reliant la France à l’Algérie.
Pour assurer le service de cette nouvelle 
liaison depuis l’Algérie, la compagnie 
maritime prévoit d’utiliser le navire 
Kalliste avec une rotation aller-retour à 
partir du 21 juin 2023. Les voyageurs 
pourront ainsi bénéficier de cette 
nouvelle option de transport entre Béjaïa 
et Sète.

La compagnie aérienne belge, TUI 
Fly dessert le créneau Algérie – 
Belgique, au départ de l’aéroport 

de Charleroi, mais aussi depuis Bruxelles. 
D’ailleurs, elle a, précédemment, lancé 
trois nouvelles lignes pour la saison 
estivale 2023.
Il s’agit notamment des lignes reliant entre 
Bruxelles, en Belgique, et les aéroports de 
Bejaia, Oran et Constantine, en Algérie. 
Par ailleurs, la compagnie aérienne revient 
avec une nouvelle annonce pour dévoiler 
le lancement d’une nouvelle route vers 
Alger.
TUI Fly lance la nouvelle ligne aérienne 
Bruxelles – Alger
Depuis la reprise des activités aériennes 
et la réouvertures des frontières, les 
compagnies aériennes desservant 
l’Algérie ne cessent de renforcer leurs 
programmes aériens et de proposer des 
nouveautés pour satisfaire le voyageur 
algérien.
C’est la cas du transporteur aérien belge Tui 
FLy qui revient avec une nouveauté pour 
l’automne 2023 à destination de l’Algérie. 
En effet, Tui Fly prévoit de desservir 
l’aéroport de Houari Boumediene au 
départ de celui de Bruxelles. Pour ce 
faire, elle annonce dans son programme 
deux rotations par semaine, soit tous les 

mardis et vendredis à 13 h et 16 h 45, 
respectivement.
Par ailleurs, Tui Fly a programmé son 
premier vol depuis Bruxelles vers Alger 
pour le 9 nombre 2023. Pour assurer son 
service sur cette ligne, elle a décidé de 
mettre à disposition de ses voyageurs un 
Boeing 737-800  de 189 places.
Vols Bruxelles – Alger : quels sont les prix 
de TUI FLY ?
Sur son site de réservation, TUI Fly 
affiche ses vols au départ de Bruxelles 
vers Alger à partir de 129.99 euros, le prix 
d’un aller simple, en classe économique. 
En ce qui concerne le prix des billets pour 
les voyages retours, au départ d’Alger 
vers Bruxelles en Belgique, la compagnie 
aérienne commercialise ses vols à partir 
de 169.99 euros.
En revanche, il convient de rappeler 
que TUI FLy a lancé en ce moment des 
réductions sur ses vols vers Bejaia, Oran 
et Constantine. Et ce, en proposant ses 
billets à partir de 49.99 euros.

En plus de proposer de nouveau vols 
et de renforcer son programme 
vers l’Algérie, la compagnie 

aérienne française ASL Airlines  profite 
de la saison estivale pour lancer des offre 
alléchantes au profit des voyageurs depuis 
et vers le territoire national.
Pour rappel, la compagnie aérienne 
a récemment mis en promotions ses 
bagages achetés après réservations, mais 
ne s’arrête pas à ce niveau. ASL Airlines 
revient avec une nouvelle annonce pour  
dévoiler de nouvelles promotions.
Voyager vers l’Algérie avec ASL Airlines 
: les vols depuis Paris, Lille, Lyon et 
Mulhouse en promotion
En ce lundi 22 mai 2023, ASL Airlines 
revient avec une nouvelle publication 
pour annoncer le lancement de ses 
nouvelles promotions. Sont concernés 
par cette offre ses vols à destination de 
l’Algérie, qui décollent au départ des 
aéroports de Paris CDG, Lyon, Lille et 
Mulhouse.
Dans son communiqué, ASL Airlines 
annonce que désormais  les billets 
pour ses vols sont disponibles pour la 
réservation à partir de 69 euros. Par 
ailleurs la compagnie aérienne précise 
que ces promotions sont disponibles 
jusqu’au 4 juin 2023 et concernent les 

allers simples programmés jusqu’au 11 
juin 2023.
Le prix de 69 euros inclut un bagage en 
cabine de 10 kg sans frais de service. 
Et les billets sont non modifiables 
et non remboursables, lit-on dans le 
communiqué d’ASL Airlines.
ASL Airlines lance trois nouvelles lignes 
vers l’Algérie
Côté programme aérien, ASL Airlines ne 
cesse de proposer des nouveautés pour 
les voyageurs algériens. En effet, elle a 
précédemment annoncer le lancement 
de trois nouvelles routes au départ de 
l’aéroport de Lille vers Béjaia, Sétif et 
Tlemcen.
A partir du 26 juin 2023, la compagnie 
aérienne compte desservir Bejaia à 
raison de deux vols par semaine. Mais 
aussi, Tlemcen et Sétif au rythme d’une 
rotation hebdomadaire pour chacune de 
ses destinations. Notamment, à compter 
du 28 et 30 juin 2023.

Lancement d’une nouvelle 
traversée maritime Algérie-Italie 

durant l’été 2023

La compagnie aérienne TUI Fly 
renforce son réseau vers l’Algérie

ASL Airlines annonce des tarifs 
promotionnels sur les vols vers 

l’Algérie


